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Introduction
Ce guide de prévention sur la manutention manuelle de charges, partie 2 – Démarche 
de prévention – De la théorie à la pratique, offre des moyens pouvant structurer et faciliter 
l’application des notions préalables.

Dans cette deuxième partie, on fait la présentation de deux outils.

Le premier, la démarche de prévention, vise à habiliter les intervenants patronaux et syndicaux
en santé et sécurité du travail, pour réduire les accidents de travail, mettre en place un 
programme de prévention spécifique à la manutention manuelle et éventuellement, étendre
cette démarche à d’autres secteurs dans l’entreprise. On y traitera de la formation, du comité ou
du sous-comité paritaire de travail, comment cibler un corps de métier et en faire un diagnostic,
c’est-à-dire, comment traiter les données recueillies et les analyser en tenant compte des élé-
ments de la situation de travail. Cela pour réussir à élaborer des solutions et un plan d’action
réaliste et viable.

Le deuxième outil sert à faire l’analyse de la tâche, c’est un moyen efficace pour, à la fois, 
sensibiliser les gens aux dangers que présente leur travail et effectuer une analyse des dangers
professionnels (ADP) par tâche individuelle. Au cours d’une telle analyse, chaque étape 
fondamentale des tâches à effectuer est examinée de façon à déceler les dangers éventuels et,
par le fait même, déterminer quel est le moyen le plus sûr d’effectuer chaque tâche.
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5. Préliminaire

5.1

Objectifs généraux
La démarche d’intervention est un processus méthodologique et analytique qui vise à habiliter
les intervenants patronaux et syndicaux en SST à :

• réduire les accidents de travail;

• mettre en place un programme de prévention spécifique à la manutention manuelle;

• étendre cette démarche à d’autres secteurs dans la même entreprise, il est connu que tout
est interdépendant, il est préférable d’agir globalement plutôt que ponctuellement.

5.2 

Formation du comité ou sous-comité paritaire 
de travail
Pour bien saisir la démarche d’intervention, il est préférable d’impliquer la direction, les cadres
et les syndicats d’un même établissement. Il est essentiel de former un comité paritaire de 
travail qui s’occupera uniquement du programme d’actions préventives en manutention 
manuelle. Il peut arriver qu’il existe déjà un comité de SST dans l’établissement; dans ce cas, 
le sous-comité s’occupant de la manutention manuelle devra communiquer et collaborer avec
ce dernier. Le rôle du sous-comité est de piloter le programme du début jusqu’à la fin. Il sera
composé comme suit.

• Un représentant de l’employeur, impliqué dans le comité de santé et de sécurité 
de l’établissement.

• Un représentant des travailleurs, responsable du dossier, qui est directement impliqué 
dans le déroulement du programme et qui assure une permanence. Cette personne peut
être choisie parmi les chefs d’expédition et de réception dans un entrepôt ou être un 
représentant syndical à la prévention ayant une bonne connaissance du dossier de santé 
et de sécurité de l’établissement et étant déjà membre du comité paritaire de travail. Ainsi,
cette personne pourra faire le lien entre le sous-comité et le comité.

• Des travailleurs qui font de la manutention manuelle et qui peuvent apporter leur 
expérience au sous-comité.

5.3 

Informer et distribuer les rôles aux personnes 
impliquées dans le sous-comité
Une fois les personnes choisies, il faudra discuter et fixer les activités préparatoires, il s’agit de : 

• finaliser, par écrit, une entente entre l’employeur et le syndicat sur le mandat. Cela servira à
marquer l’engagement et sera un document de référence auprès de tout le personnel;

• déterminer le rôle de chacune des personnes du sous-comité.
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5.4

Cibler un corps de métiers
Parmi les différents corps de métiers effectuant la manutention, il faudra choisir celui qui 
comporte le plus de risques. En effet, il est préférable de commencer l’étude par un seul corps
de métiers ou même par un seul poste de travail. Cette approche permet une expérimentation
plus approfondie et moins exigeante au départ. La consultation de données générales de la
CSST, se rapportant à l’établissement, permet d’avoir un portrait global et d’identifier les lieux
de travail où les lésions professionnelles et les coûts sont plus élevés. Rappelons que dans 
le secteur transport et entreposage, nous avons sélectionné les déménageurs, les 
chauffeurs-livreurs, les manutentionnaires, les mécaniciens et le personnel de bureau. 
Cette liste n’exclut pas d’autres corps de métiers.

5.5

Information du personnel rattaché au corps 
de métiers choisi 
Bien sûr, avant de commencer les observations, il faut informer les personnes qui font l’objet 
de cette étude des intentions du sous-comité. Elles pourront ainsi mieux collaborer sans crainte
d’être personnellement visées. 
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Diagnostic

5.6 

Introduction 
Cette partie du travail peut sembler longue et fastidieuse, toutefois, elle est une étape 
fondamentale pour la saisie et le traitement des données. Lorsque l’information ramassée 
est bien classée, il sera plus aisé de l’analyser et de construire des hypothèses permettant 
d’observer efficacement le milieu de travail. Il faut toujours avoir à l’esprit que l’objectif 
principal est d’éliminer à la source les dangers pour la santé, la sécurité et l’intégrité physique
des travailleurs. Les coûts engendrés par une mauvaise gestion de la santé et de la sécurité 
seront, eux aussi, grandement réduits. 

Après la cueillette des données, suivront le traitement de celles-ci et la validation 
des hypothèses qui serviront de base à la rédaction du rapport de diagnostic. 

5.7 

Traitement des données documentaires 
Les données documentaires qui nous intéressent sont les suivantes (se référer aux annexes
pour remplir les questionnaires) :

• compilation des statistiques;

• analyse des mesures de prévention;

• autres documents pertinents;

• saisie des éléments de la situation de travail;

• évaluation de la personne;

• évaluation des tâches et des activités;

• évaluation des équipements;

• évaluation de l’environnement;

• évaluation du temps;

• évaluation de l’organisation de travail;

• analyse et synthèse des données. 

5.7.1 Compilation des statistiques

Cette étape a pour objectif la cueillette des données et l’analyse détaillée des événements 
accidentels. Ce sont les formulaires de déclaration des accidents ou des incidents de l’établisse-
ment ou de la CSST qui permettent d’obtenir l’information nécessaire à cette analyse et à 
l’élaboration d’hypothèses. Les événements doivent être suffisamment documentés et inscrits
dans une grille. Toute l’information pouvant aider à la compréhension des situations que l’on
veut enrayer est précieuse et doit être inscrite. Pour obtenir de bons résultats, il faut ramasser
un échantillon suffisamment grand et le seul moyen de l’obtenir est de remonter dans les 
années passées aussi loin que cela est possible. 

Pour une meilleure compréhension des circonstances qui entourent les lésions 
professionnelles, il faut rechercher l’information suivante :

• le siège de la lésion : la nature et le siège de la lésion;

• le moment de l’accident ou de l’incident : moment de la journée, à quelle étape de la tâche, etc.;
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• la façon dont s’est produite la blessure;

• quels éléments de la situation de travail sont en cause;

• quel corps de métiers est plus vulnérable à une situation dangereuse.

5.7.2 Analyse des mesures de prévention 

Chaque établissement établit des mesures de prévention, ce sont des politiques internes, 
applicables aux équipements, à la formation du personnel, aux contrôles, etc. Le sous-comité
paritaire de travail doit prendre connaissance de ces politiques et des mesures de prévention
pour procéder, dans un deuxième temps, à l’identification des lacunes. S’il en existe, il faut 
proposer, lors de la rédaction du rapport, les améliorations souhaitées. 

La collecte des données peut se faire à l’aide d’un questionnaire qui servira à colliger 
les mesures de prévention. Un exemplaire du questionnaire se trouve à l’annexe VI.

5.7.3 Autres documents pertinents 

Cette étape sert à la saisie d’informations supplémentaires qui n’ont pas été recueillies avant. 
Il s’agit de rapports des plaintes, des inspections, des observations ponctuelles, des relevés 
de situations dangereuses, des relevés d’absences pour maladie, etc. qui ont été effectués dans
l’établissement et qui permettent de compléter le portrait de l’entreprise en matière de santé 
et sécurité de travail.

5.8 

Saisie des éléments de la situation de travail 
Cette nouvelle étape sert à recueillir, à l’aide de grilles, les différents éléments de la situation de
travail. Dans le chapitre 2 de ce document, nous avons expliqué les enjeux reliés à ces éléments,
maintenant il est nécessaire de bien connaître l’état de l’établissement ou du service étudié
étant donné que chaque lieu de travail a ses particularités. Une fois la saisie de données 
terminée, il sera possible de comparer avec les principes de base pour voir si des modifications
sont nécessaires et quel genre d’intervention sera plus pertinent. 

5.8.1 Évaluation de la personne

Lors de la saisie de données, il faut bien comprendre que l’objectif principal est de tracer 
le profil de travailleurs et non de discriminer les capacités physiques, cognitives et sensorielles
de travailleurs. En effet, il s’agit de comprendre les capacités et les limites des travailleurs pour
mieux les aider à accomplir leur travail sans risques pour leur santé ni pour leur sécurité. 
Par exemple, un travailleur qui a déjà subi un accident de travail aura besoin d’une formation 
et d’un entraînement particuliers pour se réintégrer ainsi que de l’équipement approprié pour
réaliser sa tâche sans subir de récidive. 

La collecte de données doit être axée sur les éléments suivants :

• les caractéristiques du travailleur (âge, poids, sexe, département);

• le travail de manutention manuelle à accomplir (tâches, types de charges, équipement);

• la communication (compréhension globale).

L’analyse pourra expliquer certains événements accidentels et fournira des éléments 
supplémentaires pour l’élaboration des hypothèses (un modèle de grille se trouve à l’annexe V).
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5.8.2 Évaluations des tâches et des activités

L’observation des tâches et des activités en manutention manuelle permet de colliger 
de l’information qui servira, à la suite de l’évaluation des équipements et de l’environnement,
d’outil permettant de valider ou d’invalider des hypothèses élaborées à partir des facteurs 
explicatifs des lésions professionnelles et des situations dangereuses. Pour arriver à ces 
résultats, il faut procéder par une observation méthodique plutôt qu’à des observations 
ponctuelles qui pourraient fausser les résultats escomptés. L’observation des activités autres
que la manutention manuelle permet d’avoir un portrait plus précis de l’activité globale d’un
travailleur dans une journée. Cette analyse reflète une affectation de tâches différentes, car un
chauffeur-livreur est appelé plus souvent à réaliser des tâches de conduite que de manutention
manuelle; tandis qu’un manutentionnaire travaillant uniquement dans un entrepôt se voit 
attribuer plus souvent des tâches de manutention manuelle (voir l’annexe II).

5.8.3 Évaluation des équipements 

Dans cette section, une compilation des équipements 
utilisés pour la manutention manuelle s’impose. Mais leur
simple énumération ne suffit pas; il faut aussi vérifier leur
fonctionnement, leur dimension, leur nombre et l’état
dans lequel ils se trouvent. L’analyse doit aussi porter sur
les contrôles périodiques, les procédures d’entretien 
préventif et les réparations qui ont été faites. Après ces 
vérifications, il sera possible d’émettre des recommanda-
tions ayant pour but de corriger les éléments présentant
des dangers ou des déficiences (voir l’annexe III).

5.8.4 Évaluation de l’environnement 

L’évaluation de l’environnement comporte deux volets :
l’analyse de l’aménagement des espaces et l’analyse des
conditions d’ambiance physique. L’analyse de l’espace est
primordiale, car si le travailleur ne peut pas utiliser 
l’équipement requis ou ne peut pas appliquer les 
principes pour le déplacement sécuritaire des charges,
faute de place, les probabilités de se blesser augmentent.
L’évaluation de l’ambiance physique se fait à partir de
tests et avec des appareils appropriés pour les mesures 
de l’humidité, de la température, du niveau d’éclairement,
du bruit, etc. Notons que les entrepôts, dans le secteur
transport et entreposage, ont souvent des courants d’air
(dus aux portes de déchargement), et la température en
hiver est sensiblement la même qu’à l’extérieur. D’autres entrepôts sont réfrigérés et le travail 
des livreurs se passe principalement à l’extérieur (voir l’annexe X).

5.8.5 Évaluation du temps et du moment

L’évaluation du temps ou du moment permet de nous renseigner sur l’effet des horaires 
de travail sur les risques d’accident. Il peut arriver qu’une modification des horaires de travail
ait un impact seulement après plusieurs semaines d’application. Des amplitudes de travail 
supérieures à dix heures ont des effets importants sur la fatigue des travailleurs. Cet élément
de la situation de travail également précise si à un moment de la journée, de la semaine ou 
du mois, la tâche présente des éléments de risques supplémentaires (annexe XI).
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5.8.6 Évaluation de l’organisation du travail 

L’organisation du travail détermine la façon de programmer et d’exécuter le travail au fil du
temps. Connaître l’organisation d’un établissement permet de faire ressortir les relations entre
les divers éléments de la situation de travail, soit : la personne, la tâche, l’équipement, 
l’environnement, le temps et l’organisation. On observe qu’un lieu de travail est un 
sous-système tributaire de l’organisation globale de l’établissement. Par conséquent, lorsque
l’analyse porte sur l’impact de la santé et la sécurité dans un lieu de travail, il faut aussi évaluer
l’impact existant dans l’ensemble de l’établissement. La collecte des données peut se faire à
l’aide d’une grille (annexe XII) et la synthèse doit permettre de faire ressortir les éléments qui
génèrent des situations dangereuses. Ces éléments conduisent à la détection de situations 
indésirables. À ce moment, il sera plus facile de formuler des recommandations et à inscrire au
rapport des solutions sur les situations souhaitables. 

5.9 

Analyse et synthèse des données 
La vérification et l’observation systématique sur le terrain (des tâches, des activités, 
des équipements, des lieux de travail, des conditions ambiantes, etc.) ont permis de ramasser
une énorme quantité d’informations. Ces informations reflètent la situation. Il faudra choisir 
les éléments qui semblent problématiques, c’est-à-dire qui pourraient générer ou qui ont déjà
généré des situations dangereuses, et les comparer, dans une grille (annexe XIII), à la situation
normale ou souhaitable. Enfin, il faut identifier les différences entre la situation actuelle 
critique et la situation normale ou souhaitable. Cette analyse devrait aboutir à la détermination
de la ou des causes de cette différence. Les résultats seront ultérieurement rapportés dans 
le rapport en vue d’identifier des hypothèses et des solutions possibles. 

5.10 

Production du rapport 
Le rapport permet de faire une synthèse des données et des analyses obtenues jusqu’à cette
étape. C’est un document diagnostique qui permettra d’impliquer le comité de santé et de 
sécurité au travail de l’établissement et les travailleurs qui ont été sollicités aux fins de cette
étude (ceux du lieu de travail étudié). Il ne doit pas à ce stade contenir de solutions, car celles-ci
feront l’objet d’un autre rapport et seront élaborées suite à la divulgation de ce document 
par les personnes qui auront lu ce rapport. Le rapport diagnostique doit être approuvé et signé
par tous les membres du sous-comité. Il doit contenir les renseignements suivants :

• un rappel du mandat et du lieu de travail ciblé;

• une synthèse des données documentaires;

• une synthèse des données d’observation;

• une synthèse des hypothèses explicatives validées.

Ces renseignements doivent être présentés sous forme de tableaux et de graphiques 
synthétiques. Pour obtenir un document clair et concis (entre 25 et 50 pages), il est préférable 
de procéder à une synthèse de chacune des sections; il ne faut surtout pas présenter les 
documents de collecte de données et de synthèse, car personne ne les lira. L’information 
qui intéresse est celle qui fera efficacement passer le message aux premiers intéressés.
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5.11 

Présentation du rapport 
Le rapport doit être présenté aux mandataires du sous-comité paritaire de travail et 
au personnel du lieu de travail :

• les travailleurs et les cadres de l’unité;

• les représentants des syndicats et de l’employeur, signataires de l’entente;

• les membres du comité de santé et sécurité de l’établissement;

• les membres de la direction.

Des copies du rapport sont envoyées à l’avance; les travailleurs du lieu de travail ciblé 
recevront un résumé du rapport. Il faudra aussi prévoir une salle et ne pas oublier d’envoyer 
les invitations et les demandes de confirmation. 

5.12 

Élaboration des solutions 
L’étape de l’élaboration et du choix des solutions est délicate, car il faut examiner les solutions
adéquates visant à éliminer les facteurs de lésions professionnelles et les situations 
dangereuses. Voici quelques critères à retenir pour le choix des solutions : 

• efficacité de la solution (élimination à la source ou contrôle du danger); 

• stabilité des effets attendus; 

• faisabilité technique, financière et sociale (résistance au changement); 

• effet sur la productivité; 

• effet sur la qualité du travail; 

• absence de transfert de problèmes ou création de nouveaux problèmes; 

• possibilité de généralisation de la solution.

C’est au sous-comité de pondérer les critères; néanmoins, « l’efficacité de la solution » demeure
le critère prépondérant. Les solutions choisies doivent être adoptées à l’unanimité par les 
membres du sous-comité et les résultats peuvent être présentés sous forme d’un tableau 
synoptique. On y retrouve l’ensemble de la démarche et les solutions proposées.

5.13 

Plan d’action
Les étapes précédentes ont servi à diagnostiquer et à rechercher des solutions viables. 
Toutefois, pour atteindre les objectifs de prévention, il faut aussi déterminer le plan d’action
(mesure de prévention) avec un échéancier et les soumettre au plus tôt au sous-comité. Cette
responsabilité incombe à l’employeur, car il a la responsabilité selon la Loi sur la santé et 
la sécurité du travail de prendre les mesures nécessaires pour protéger la santé et assurer 
la sécurité et l’intégrité physique de son personnel. Le plan d’action engage l’employeur morale-
ment auprès de son personnel et assure sa crédibilité sur la volonté de contrer les dangers 
présents en milieu de travail. Avant de l’entériner définitivement, le sous-comité devrait vérifier
le plan d’action et, s’il y a lieu, le bonifier pour atteindre les objectifs de départ. 

12 –  Ergonomie de la manutention manuelle



5.14 

Évaluation de la démarche 
Dans les mois et les années qui suivent, il est important, pour mener cette démarche à terme 
et s’assurer que les objectifs ont été atteints, de prévoir des mécanismes de suivi et de bilan. 
Il faudra établir des critères qualitatifs et quantitatifs permettant d’évaluer les interventions.
Ces critères peuvent varier d’un établissement à un autre et devraient être établis, ou du moins
approuvés, par le sous-comité paritaire de travail. Parfois, il arrive que des modifications sur 
le plan d’action s’imposent. Ces améliorations devront être incluses dans l’évaluation de 
la démarche. 

Durant la première année de l’implantation du plan d’action, il est conseillé de faire un suivi 
aux trois mois afin d’évaluer l’implantation du plan d’action et d’analyser les nouvelles lésions
professionnelles survenues dans la période. À la fin de l’année, il faudra rédiger un rapport pour
évaluer l’impact du programme et sa conformité aux objectifs fixés. Ce rapport devrait 
comporter les informations suivantes : 

• la mise en contexte;

• le rappel des étapes de la démarche;

• le portrait de la situation d’origine;

• le diagnostic;

• le résumé des solutions retenues dans le plan d’action;

• les résultats obtenus;

• les réalisations effectuées. 

Ce rapport est remis aux signataires du contrat, au sous-comité paritaire de santé et de sécurité
du travail et au comité paritaire de travail. 

À la fin de la première année, il serait fort intéressant de vérifier, auprès des travailleurs du lieu
de travail ou du corps de métiers ciblés, si les solutions implantées sont adéquates. Cela peut se
faire par des entrevues de groupe ou par un questionnaire succinct. 

Durant la deuxième année, les suivis pourront être faits aux six mois, l’objectif reste le même
que pour la première année. Toutefois, à la fin de la deuxième année, le rapport est final et
même si la collecte de données est semblable au premier rapport, il clôt le dossier en statuant
de manière formelle sur la réussite de la démarche et sur la pertinence de l’étendre à d’autres
lieux de travail ou corps de métiers de l’établissement. 

Ce rapport sera présenté aux mêmes personnes qui ont reçu le premier rapport. Une copie doit
aussi être remise aux cadres et aux travailleurs qui ont participé au programme. 
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6. L’analyse de la tâche

6.1 

Qu’est-ce qu’une analyse des dangers professionnels?
Un des moyens de sensibiliser les gens aux dangers que présente leur travail est d’effectuer 
une analyse des dangers professionnels (ADP) par tâche individuelle. 

Au cours d’une telle analyse, chaque étape fondamentale des tâches à effectuer est examinée
de façon à déceler les dangers éventuels et à déterminer quel est le moyen le plus sûr 
d’effectuer chaque tâche. 

6.2 

Quels sont les avantages d’une analyse des dangers
professionnels?

• Devenir plus conscients de la sécurité pour apprendre à déceler les dangers jusque-là 
ignorés et accroître la connaissance des tâches chez les participants.

• Servir à des fins de formation professionnelle (guide pour certaines tâches) ou comme
norme d’inspection et de vérification de la sécurité.

• Faciliter la formulation des détails de l’enquête après un accident éventuel.

6.3 

Quelles sont les quatre étapes fondamentales? 

6.3.1 Choisir la tâche à analyser 

Il faudrait, pour bien faire, que tous les postes soient soumis à une analyse des dangers 
professionnels. Puisque cela serait très long et fastidieux, le choix des analyses sera prévu selon
l’importance des dangers que présente chaque tâche. 

Les facteurs suivants permettront d’établir la priorité : 

• fréquence et gravité des accidents ou de maladies graves;

• nouvelles tâches ou tâches modifiées; le manque d’expérience fait que les dangers 
sont méconnus;

• tâches rarement effectuées; les travailleurs qui connaissent mal une tâche sont exposés 
à un risque accru. 

6.3.2 Décomposer la tâche en une série d’étapes 
• Après avoir choisi une tâche à analyser, la phase suivante consiste à décomposer cette

tâche en étapes, dont chacune est un élément qui permet au travail de progresser. 

• Si les étapes sont trop générales, on risque d’oublier des détails comportant un danger
éventuel. Si, par contre, les étapes sont trop détaillées, elles peuvent devenir trop 
nombreuses. 

• Les tâches doivent être décrites en moins de dix étapes. Il est important de respecter l’ordre
dans lequel les étapes se déroulent. 
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• Chaque étape, inscrite dans l’ordre approprié, doit être caractérisée par un verbe d’action
(ex. : transférer la marchandise sur la palette).

• Le travailleur observé doit avoir de l’expérience et connaître à fond tous les aspects de la
tâche.

• L’observation d’une tâche doit être faite aux heures et dans les circonstances où cette tâche
est ordinairement effectuée.

• Une fois l’analyse terminée, il faudra vérifier avec tous les participants (y compris 
le travailleur) pour s’assurer que toutes les étapes pertinentes sont listées et qu’elles 
figurent dans le bon ordre. 

Par exemple : Poste : Manutentionnaire 

Étapes Possibilité d’accident Mesures préventives
ou autre danger éventuel

Prendre connaissance 
de la commande à préparer

Transférer la marchandise 
sur la palette

Apporter la commande 
au quai de chargement

6.3.3 Déceler les dangers éventuels à chaque étape 

Une fois les étapes pertinentes identifiées, il faut lister les dangers possibles à chaque étape 
en se basant sur les faits observés, sur les causes reconnues d’accidents et de blessures et sur
l’expérience personnelle (une deuxième observation pourrait être nécessaire après avoir 
identifié les étapes pertinentes).

Les questions suivantes permettent d’identifier les dangers potentiels.

• Une partie quelconque du corps risque-t-elle d’être coincée?

• Les outils, machines et équipements présentent-ils un danger quelconque?

• Certains objets présentent-ils une possibilité de contact dangereux?

• Le travailleur risque-t-il de glisser, trébucher ou tomber?

• Le travailleur risque-t-il de se blesser en soulevant, poussant ou trainant quelque chose?

• Des objets risquent-ils de tomber sur le travailleur?

• L’éclairage complique-t-il la tâche?

• Les conditions atmosphériques peuvent-elles influer sur la sécurité?

• Y a-t-il risque de contact avec des substances brûlantes, toxiques ou caustiques?
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Par exemple : Poste : Manutentionnaire  Tâche : Préparer une commande 

Étapes Possibilité d’accident Mesures préventives 
ou autre danger éventuel

Prendre connaissance a) Chariot élévateur 
de la commande à préparer défectueux possibilité 

de bris durant le travail

b) Palette défectueuse

c) Risque de collision avec 
d’autres chariots ou avec 
des piétons

d) Environnement encombré, 
marchandise difficile 
à atteindre

Transférer la marchandise a) Risque d’échapper la charge 
sur la palette sur la palette lors du transfert

b) Risque d’être coincé entre 
le chariot et la charge

c) Risque de collision avec 
un autre chariot élévateur

d) Un mouvement mal exécuté 
lors du transfert de la charge 
peut infliger des blessures

Apporter la commande Risque de renversement 
au quai de chargement du chariot au quai 

de chargement 

6.3.4 établir des mesures préventives pour parer à chaque danger 

Voici, dans l’ordre de préférence, des méthodes d’intervention qu’il convient ordinairement
d’adopter. 

• Éliminer la cause du danger.

• Circonscrire la source du danger. 

• Réviser les procédures de travail. 

• Limiter l’exposition. 

Les recommandations ne doivent pas se limiter à des termes vagues, comme « faites attention »
ou « usez de prudence ». Il faut décrire en termes précis les mesures à prendre et la façon de les
exécuter. 

Prévoyez des solutions à l’épreuve de tout risque Le travailleur le plus distrait ou le plus 
maladroit doit être protégé. 
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Par exemple : Poste : Manutentionnaire   Tâche : Préparer une commande

Étapes Possibilité d’accident Mesures préventives 
ou autre danger éventuel

Prendre connaissance a) Chariot élévateur a) Choisir le chariot élévateur 
de la commande à préparer défectueux possibilité adéquat aux charges à  

de bris durant le travail transporter, faire la 
vérification du chariot pour 

b) Palette défectueuse s’assurer que tout est en ordre
(freins, système hydraulique, 

c) Risque de collision etc.)
avec d’autres chariots 
ou avec des piétons b) Choisir une palette en bon 

état 
d) Environnement encombré, 
marchandise difficile c) Conduire prudemment, 
à atteindre arrêter aux intersections, 

regarder en arrière lorsqu’on 
recule, etc. Respecter 
la signalisation, créer des 
allées pour piétons

d) Dégager l’aire de travail, 
préparer la marchandise pour 
son transfert 

Transférer la marchandise a) Risque d’échapper la charge a) Stationner le chariot 
sur la palette sur la palette lors du transfert élévateur près de la charge et 

monter les fourches à la 
bonne hauteur pour 

b) Risque d’être coincé entre le transfert 
le chariot et la charge

b) Mettre le frein à main, 
c) Risque de collision avec éviter de passer devant 
un autre chariot élévateur le chariot 

d) Un mouvement mal exécuté c) Laisser le passage libre 
lors du transfert de la charge dans l’allée 
peut infliger des blessures

d) Pousser la charge plutôt 
que de la tirer 

Apporter la commande Risque de renversement du a) S’assurer que la charge ne 
au quai de chargement chariot au quai de chargement dépasse pas la capacité 

nominale du chariot et que la 
palette soit bien accotée. Bien 
répartir la charge sur 
la palette

Vous trouverez, aux annexes I et II, deux outils pouvant vous faciliter la tâche lorsque vous
devez faire l’évaluation du risque associé à une tâche précise, la première sert à « coter » 
le risque selon les critères de gravité, de fréquence et de probabilité et le deuxième outil sert à
comptabiliser toutes les données sous forme d’une fiche facilement utilisable, mais aussi sous
le même format pour toutes les tâches, et donc, facilement analysable et comparable. 
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ANNEXES
Introduction
Ce guide de prévention sur la manutention manuelle de charges, partie 3 – Annexes -  
est un recueil d’outils qui seront utiles pour le bon déroulement de la démarche, on y retrouve :

Annexe I : Les limites de poids

Annexe II : Description des tâches

Annexe III : Équipements de manutention

Annexe IV : Registre des accidents de travail et des maladies professionnelles

Annexe V : Questionnaire aux travailleurs

Annexe VI : Questionnaire sur les activités de prévention

Annexe VII : Évaluation de la personne

Annexe VIII : Évaluation des tâches et des activités

Annexe IX : Évaluation des équipements

Annexe X : Évaluation de l’environnement

Annexe XI : Évaluation du temps et du moment

Annexe XII : Évaluation de l’organisation du travail

Annexe XIII : Analyse et synthèse des données
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Annexe 1
Les limites de poids
Cette liste1 nous indique les limites de poids permissibles dans différents pays du monde.

Pour un homme adulte

Pays Conditions Poids 
maximum

(kg)

Brésil Transporter jusqu’à 60 m 60
Soulever par un travailleur 40

Colombie Transporter sur l’épaule 50
Soulever 25

République tchèque Bonne prise pour les deux mains 50

Équateur Aucune 60

Allemagne 45 ans et + : occasionnellement 45
45 ans et + : fréquemment 25
19-45 ans : occasionnellement 55
19-45 ans : fréquemment 30

Allemagne Travail lourd/très lourd : – 8% du temps 33
Travail modéré/lourd : -8% du temps 38
Travail léger/modéré : – 8% du temps 45
Travail lourd/très lourd : – 30% du temps 8
Travail modéré/lourd : -30% du temps 12
Travail léger/modéré : – 30% du temps 15

Grèce Transport de viande et d’animaux 100

Honduras Aucune 50

Hongrie Transporter jusqu’à 90 m 50

Mozambique Aucune 55

Pakistan Aucune 90

Philippines Travail continu dans la construction 50

Pologne Travail continu jusqu’à 25 m. 50
Transport sur un escalier de plus de 4 m 30
De haut, dont l’angle de la rampe est entre 45 et 60 degrés
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Pour une femme adulte

Pays Conditions Poids 
maximum

(kg)

Autriche Mère non enceinte 15

Bulgarie Au-delà de 16 ans (aussi pour surfaces) 20

Cameroun Transporter, pousser, tirer 25

Colombie Soulever au-delà de 18 ans 12,5
Transporter au-delà de 18 ans 15

Côte d’Ivoire Transporter, pousser, tirer 25

République tchèque Soulever et transporter 15
au-delà de 90 cycles/quart 16
au-delà de 70 cycles/quart 18
au-delà de 44 cycles/quart 20

Allemagne Travail lourd/très lourd : – 8% du temps 19
Travail modéré/lourd : -8% du temps 22
Travail léger/modéré : – 8% du temps 25
Travail lourd/très lourd : – 30% du temps 4
Travail modéré/lourd : -30% du temps 7
Travail léger/modéré : – 30% du temps 10

Japon 18 ans et +; travail continu 20
18 ans et +; travail intermittent 30

Hongrie 18 ans et +; jusqu’à 60 m, à deux 40

Luxembourg Mère enceinte/trois mois après l’accouchement 5

Malaisie 18 ans et +; transport 25

Mozambique 21 ans; transport 41
25

Pakistan 17 ans et + 23

Philippines Soulever, transporter ou déplacer 25

Pologne Soulever/transporter sur surfaces planes 20
Soulever/transporter sur une pente 15
Soul./trans. occasionnellement surf. plane 30
Soul./trans. occasionnellement sur pente 25
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Annexe II
Description des tâches
Cette description des tâches est tirée d’une étude2 du secteur transport entreposage.

1.1

La tâche « trier la marchandise »
Le triage est sans conteste l’opération la plus névralgique sur
les quais de transbordement. Trier, c’est séparer la marchan-
dise et l’acheminer vers les aires de chargement ou d’entrepo-
sage. Cette opération constitue le cœur même des opérations
sur les quais de transbordement. Cette opération fait suite au
déchargement, mais dans les faits, elle est réalisée en partie 
simultanément. 

Dans le cas du transport général, le triage se fait en deux
étapes. La marchandise est d’abord déchargée sur le quai, à
proximité de la remorque, dans un espace prévu à cet effet, un
pour chaque destination. Les manutentionnaires constituent
ainsi des petits lots de marchandises par lieux de destination.
Par la suite, la marchandise est dirigée – déplacée plutôt – vers
les aires de chargement ou d’entreposage.

Dans le cas des petits colis, où le triage se réalise sur des
convoyeurs, la marchandise est immédiatement dirigée vers les aires de chargement. Le volume
et la vitesse des opérations rendent cette tâche difficile. Plus il y a de boîtes à manipuler dans
un temps restreint, plus les risques de commettre une erreur sont élevés. Aussi, n’est-il pas 
étonnant que ce soit dans le secteur des petits colis que le triage reçoive le score le plus élevé
du poids relatif? Il y a là plus de boîtes à manipuler au mètre cube que dans le secteur du trans-
port général.

Le triage existe aussi dans le déménagement, mais il n’a pas tout à fait la même 
signification. Dans le déménagement résidentiel, lorsqu’un ménage doit être dirigé à 
différentes destinations, les déménageurs rassemblent la marchandise par lots avant de 
la charger. Dans le déménagement commercial, le triage est plus difficile et plus important en
raison (i) du grand nombre de déménageurs, (ii) de la quantité de la marchandise et (iii) 
de la multiplicité des destinations.

1.1.1 Les activités

Trier la marchandise

Activité 1 Identifier sur le connaissement (ou autre document) les caractéristiques de 
la marchandise, les quantités, les lieux d’origine et de destination et toute autre
donnée utile à l’opération de triage.

Activité 2 Repérer ces informations sur les items.

Activité 3 Comparer ces informations avec celles apparaissant sur le connaissement (ou
autre document).

Activité 4 Déplacer ou déposer les items dans un espace prévu à cet effet.

Activité 5 Diriger les items vers les aires de chargement ou de rangement prédéterminées.
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1.1.2 Les exigences fonctionnelles

Le triage exige les quatre savoirs de base en langue. Le savoir-lire pour lire les coordonnées 
sur la marchandise, le savoir-écrire pour compléter ces coordonnées, s’il y a lieu. De même que
les savoirs écouter et s’exprimer parce qu’il s’agit d’une opération réalisée dans un contexte
d’interdépendance.

On peut ajouter à ces connaissances en langue, des connaissances de base en géographie. Les
manutentionnaires doivent avoir une bonne connaissance des villes, des régions pour bien 
effectuer les opérations de triage sur les convoyeurs. Cela est vrai aussi dans une moindre me-
sure pour ceux du transport général.

Parce que l’on manipule de la marchandise, il faut connaître et appliquer les règles de santé et
de sécurité au travail, de même que les règles relatives aux matières dangereuses.

Il faut manipuler la marchandise avec soin.

Le triage est une opération délicate, qui exige une attention de tous les instants de la part 
des manutentionnaires. Ils doivent dont être très attentifs, très alertes. Sur les chaînes de 
transbordement, le triage est une opération répétitive et, de ce fait, elle requiert de plus une
certaine endurance.

Les opérations de triage sur les quais de transbordement se réalisent dans un contexte d’inter-
dépendance. À ce titre, elles exigent de bonnes capacités de coordonner ses efforts avec ceux
des autres, de bonnes capacités de communiquer et de garder son calme.

1.2 

Les tâches charger, décharger et entreposer 
la marchandise
Les tâches charger, décharger et entreposer se ressemblent. Elles reposent toutes sur les activi-
tés de manutention manuelle. Nous n’allons pas reprendre ces activités puisqu’elles ont fait
l’objet d’un traitement exhaustif précédemment qui s’applique ici intégralement.

Le chargement

Le chargement est sans conteste l’opération la plus névralgique des trois opérations et même
de tout le secteur du camionnage. C’est la seule tâche cotée comme difficile et importante par
chacun des secteurs à l’étude. Le chargement se fait généralement dans une remorque ou dans
un camion. Sur les quais de transbordement, l’opération fait suite au déchargement et au triage
et elle est précédée d’une planification, tâche que nous analyserons plus loin. Le chargement 
recouvre plusieurs types d’activités. En tout premier lieu, il y a les activités de manutention 
manuelle, telles que saisir, soulever, déplacer et déposer la marchandise. La marchandise se 
retrouve ainsi dans la remorque, et c’est là la première étape de réalisation du chargement.

La seconde étape du chargement consiste à placer la marchandise dans la remorque suivant
une stratégie déterminée à l’avance et corrigée, au besoin, en cours d’opération. C’est là 
l’activité la plus complexe de cette tâche et même du métier tout entier, et ce, particulièrement
pour les secteurs du transport général et du déménagement. Cette activité est complexe en soi,
parce que sa réalisation exige la prise en compte simultanée d’une multitude de facteurs. 
Le manutentionnaire doit d’abord tenir compte de la marchandise elle-même, de ses caractéris-
tiques, comme la matière (matière dangereuse, matière fragile), le poids (ce qui est lourd doit
être chargé en-dessous de ce qui l’est moins), la forme, le volume, la destination (ce qui est 
déchargé en premier doit être chargé en dernier). Il doit tenir compte également de l’espace 
disponible dans la remorque. À ces facteurs, s’ajoute l’obligation de conformité à certains règle-
ments, notamment celui concernant les matières dangereuses, celui concernant la répartition
des charges (surtout au printemps) et, parfois, s’ajoutent les exigences d’un client qui souhaite
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un traitement spécial pour sa marchandise. Ces facteurs sont pris en compte dans une planifi-
cation préalable que le manutentionnaire revoit, au besoin, au cours des opérations. Et cette 
révision de la planification ou la planification en cours d’opération peut être considérée comme
la troisième étape au chargement.

Dans le déménagement, c’est le chef d’équipe qui est responsable de la planification 
du chargement. Le chargement y est encore plus complexe, en raison de la grande diversité des
formes des items. La planification d’un chargement pour un déménagement de longue distance
est particulièrement complexe. C’est une tâche qui exige beaucoup d’ingéniosité. La marchan-
dise est disposée et empilée, de telle sorte « qu’il est difficile de passer une feuille de papier
entre les items ». Et le tout, en s’assurant que la marchandise parviendra intacte au lieu de 
destination. Apparemment, l’arrière d’une remorque bien chargée pour la longue distance 
ressemble à un « casse-tête » terminé. Cela suscite l’admiration des clients.

Les hommes du métier tirent une vraie fierté d’un chargement réussi. Obtenir le chargement 
le plus réussi possible constitue un véritable défi pour les hommes du métier et c’est en même
temps une norme d’efficacité et de rentabilité pour l’entreprise.

Le chargement se termine par les activités suivantes : l’arrimage, le bâchage s’il y a lieu, 
la protection de la marchandise à l’arrière de la remorque à l’aide d’un recouvrement de 
plastique, et enfin, par la fermeture des portes de la remorque et la pose de scellés. Ces activités
sont moins difficiles que les précédentes, elles requièrent néanmoins des connaissances 
de techniques particulières.

Le déchargement

Le déchargement est une opération plus facile que
le chargement. Les activités de cette tâche sont,
pour l’essentiel, des activités de manutention 
manuelle auxquelles on doit ajouter le désarri-
mage et le débâchage de la marchandise.

Il semble néanmoins que cette tâche soit plus 
difficile à réaliser pour le déménagement qu’elle ne
l’est sur un quai de transbordement. En effet, il est
plus facile de décharger de la marchandise sur un
quai que dans une résidence. Le déchargement
chez le client n’est pas forcément réalisé sur un
même niveau de plancher et il n’est pas facilité par
des équipements mécaniques comme les chariots  élévateurs.

L’entreposage

L’entreposage est une opération qui s’insère entre le déchargement et le chargement. On peut
la définir comme suit : le déplacement et le rangement de la marchandise dans l’entrepôt ou sur
le quai de transbordement, dans un espace et/ou un contenant prévu à cet effet.

On distingue deux types d’entreposage dans l’industrie du camionnage : l’entreposage court
terme et l’entreposage long terme. L’entreposage court terme, c’est de la marchandise en 
attente : on connaît généralement son lieu de destination et le moment où elle sera chargée.
L’entreposage court terme, c’est de la marchandise en attente : on connaît généralement son
lieu de destination et le moment où elle sera chargée. L’entreposage long terme, c’est de la mar-
chandise que l’on emmagasine pour l’expéditeur : on ne connaît pas nécessairement sa destination
ni le moment où elle sera rechargée. La marchandise sortira sur demande du client-destinataire.
Les entreprises de transport qui offrent ce service se substituent aux expéditeurs.

Cette tâche touche tous les secteurs. Il y a différents types d’entreposage. Il y a l’entreposage en
entrepôt où la marchandise est déposée et placée sur des étagères ou des échafaudages (long
terme), ou encore en vrac sur le plancher (court terme). Il y a l’entreposage dans les remorques
et, enfin, dans des caissons prévus à cet effet (plus spécifiques au déménagement).

24 –  Ergonomie de la manutention manuelle



Dans le secteur du déménagement, les techniques de l’entreposage s’apparentent à celles 
qui prévalent au chargement d’une remorque. Sur les quais de transbordement, l’entreposage
court terme ne nécessite pas, à proprement parlé, de techniques d’entreposage. Quant à 
l’entreposage long terme, le rangement de la marchandise sur les étagères ou autres supports
du même type se fait suivant un ensemble de critères qui tiennent compte des caractéristiques
de la marchandise et des exigences des clients.

Le déplacement de la marchandise nécessite les quatre activités de manutention manuelle.
Ainsi, tout ce qui a été dit à leur propos peut être repris intégralement pour l’entreposage.

1.2.1 Les activités

Charger la marchandise

Activité 1  Repérer le ou les item(s) à charger.

Activités 2 à 16  Les activités de manutention saisir, soulever, déplacer et déposer, 
la marchandise.

Activité 17  Placer les items dans la remorque suivant la stratégie prévue pour le rangement
et l’arrimage.

Activité 18  Revoir et ajuster cette stratégie, au gré des imprévus, s’il y a lieu.

Activité 19  S’assurer que les aides apportent les bons items au bon moment 
(pour le déménagement surtout).

Activité 20  Arrimer les items, s’il y a lieu.

Activité 21  Protéger l’ensemble de la marchandise contre les intempéries en la recouvrant
d’un matériau de protection.

Activité 22  Bâcher la marchandise.

Activité 23  Fermer les portes de la remorque.

Activité 24  Apposer des scellés sur les portes de la remorque.

Décharger la marchandise

Activité 1  Retirer les scellés et s’ils ont déjà été retirés, en faire part immédiatement 
à son supérieur hiérarchique ou à toute autre autorité compétente.

Activité 2  Ouvrir les portes de la remorque.

Activité 3  Débâcher la marchandise, s’il y a lieu.

Activité 4  Désarrimer la marchandise, s’il y a lieu.

Activités 5 à 18  Les activités de manutention saisir, soulever, déplacer et déposer, 
la marchandise.

Entreposer la marchandise

Activités 1 à 16  Les activités de manutention saisir, soulever, déplacer et déposer 
la marchandise.

Activité 17  Placer les items dans les espaces ou les aires d’entreposage suivant la stratégie
prévue.

Activité 18  Revoir et ajuster cette stratégie au gré des imprévus, s’il y a lieu.

1.2.2 Les exigences fonctionnelles

Pour les activités de manutention manuelle, les exigences et les savoirs sont les mêmes que
ceux exposés au point 1.2.1.

Des notions de géométrie pourraient être utiles ici comme base de développement de l’habileté
« savoir tirer le maximum du volume de la remorque. »
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Le rangement de la marchandise et l’arrimage nécessitent aussi la connaissance et le respect
des règlementations gouvernementales sur les matières dangereuses et sur les charges, 
la connaissance des exigences de clients qui demandent un traitement spécial pour leur 
marchandise parce qu’elles sont de nature à restreindre l’espace disponible au sein de 
la remorque. Il y a les politiques, les règlements de l’entreprise et les techniques d’arrimage
qu’il faut connaître et appliquer. La formation sur le transport des matières dangereuses est 
obligatoire lors de marchandises visées par le règlement.

L’activité de rangement, activité dont dépend la réussite du chargement, repose en grande 
partie sur de bonnes capacités de gestion de l’espace. Le manutentionnaire qui la réalise doit
savoir tirer le maximum du volume de la remorque. Pour cela, il doit être visuel et il doit avoir 
le compas dans l’œil.

Dans le déménagement, le rangement de la marchandise dans la remorque nécessite 
une collaboration étroite entre le chef d’équipe et les aides. C’est pourquoi cette activité 
nécessite de sa part de bonnes capacités de leadership, de la tolérance, de la patience et 
du respect envers les collègues.

1.3

Les tâches « vérifier la marchandise » et 
« prendre les inventaires d’entrepôt »
Vérifier la marchandise

Vérifier la marchandise, c’est d’abord s’assurer de
sa conformité aux données qui figurent sur les
connaissements ou qui sont fournies par le client.
C’est aussi s’assurer de son bon état. C’est une 
opération importante pour tout le secteur du 
camionnage, dans la mesure où il contrôle de cette
façon les données qui lui viennent du client et le
bon déroulement de ses propres opérations.

Dans le transport général et dans le transport 
de petits colis, la vérification de la marchandise 
traverse toutes les opérations de production : le 
déchargement, le triage, l’entreposage et le chargement. C’est une opération de tous les 
instants, bien qu’elle soit réalisée systématiquement au déchargement. Dans le déménage-
ment, la vérification se fait avant le chargement et après le déchargement. Elle se fait donc 
à des moments précis du processus.

Vérifier la marchandise, c’est une opération névralgique pour le transport général surtout,
puisqu’elle est considérée comme plutôt facile quoiqu’importante par les autres secteurs. Sur les
quais de transbordement, la vérification de la marchandise est plus difficile dans le transport 
général que dans les petits colis. Une des raisons tient au poids et au volume de la marchandise
qui est manipulée. Plus la marchandise est lourde, plus il est difficile d’évaluer sa conformité au
poids qui figure sur les connaissements par exemple. Le volume non plus ne facilite pas l’opéra-
tion. En effet, les items volumineux ne se laissent pas appréhender d’un seul coup d’œil. Par
conséquent, pour peu que l’on soit distrait, un bris nous échappera plus facilement. Il y a aussi
un autre facteur : dans le secteur des petits colis, la marchandise est traitée par convoyeur. 
Dans le secteur du transport général, cette opération est réalisée par les manutentionnaires. 
Par conséquent, les risques de bris et surtout de blessures sont peut-être plus élevés.

Dans le déménagement, c’est davantage l’état de la marchandise qui importe que le nombre.
Avant le chargement, le chef d’équipe fait un inventaire écrit de tous les meubles et autres 
objets qui seront transportés et, à cette occasion, il examine les items un à un, notant les bris et
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les défauts, s’il y a lieu. L’inventaire est présenté au client qui l’approuve. Au chargement, 
les items sont revérifiés et l’on s’assure de leur conformité à l’inventaire réalisé avant 
le chargement. Si des bris et des défauts sont constatés, le client est avisé et des arrangements
sont pris avec lui. On a là une situation de tension potentielle où le chef d’équipe doit faire
preuve de diplomatie. En cas de mésentente grave, il n’a pas le pouvoir de régler la situation. 
Il se retire et la direction de l’entreprise se charge de régler le différend.

Dans tous les secteurs, les manutentionnaires ont à signer les écarts observés, soit oralement
en avisant le contremaître, ou en rédigeant un rapport d’exception.

La tâche « prendre les inventaires d’entrepôt »

Cette tâche concerne les entreprises qui font de l’entrepo-
sage. Prendre les inventaires d’entrepôt, c’est procéder à la
vérification de la quantité et de l’état de la marchandise en 
entrepôt. C’est donc une tâche de vérification et, de ce fait,
elle partage tous ses attributs en termes de contextes et
d’exigences. C’est pourquoi nous la traitons conjointement
avec cette dernière.

1.3.1 Les activités

Vérifier la marchandise

Activité 1 : Localiser la marchandise à manutentionner.

Activité 2 : Compter les items.

Activité 3 : Comparer le nombre observé avec celui apparaissant sur le connaissement ou
autre document pertinent.

Activité 4 : Vérifier l’état des items.

Activité 5 : Photographier le bris, s’il y a lieu.

Activité 6 : Vérifier le poids des items en le comparant avec celui indiqué sur les connaisse-
ments.

Activité 7 : Dresser un rapport d’exception faisant état des écarts de quantité, des bris ou dé-
fauts constatés et des écarts de poids, s’il y a lieu.

Activité 8 : Informer le client des bris et défauts constatés.

Activité 9 : Négocier un arrangement avec lui, s’il y a lieu.

Activité 10 : Faire approuver le connaissement par le client.

Prendre les inventaires d’entrepôt

Activité 1 : Recevoir la liste des items.

Activité 2 : Dénombrer les items.

Activité 3 : Inscrire la quantité des items en entrepôt sur la liste d’inventaire.

Activité 4 : Identifier les items en trop.

Activité 5 : Vérifier l’état des items.

Activité 6 : Faire de nouveaux empaquetages aux items dont seul l’emballage 
est endommagé.

Activité 7 : Retirer les items vraiment endommagés et les placer dans un endroit prévu à cet
effet.

Activité 8 : Produire un rapport d’exception indiquant la marchandise en trop, en moins et
celle endommagée.

Activité 9 : Remettre la liste d’inventaire et le rapport d’exception à la personne autorisée.
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1.3.2 Les exigences fonctionnelles
• Savoir lire, compter et écrire. connaître les techniques d’emballage pour réemballer 

la marchandise, s’il le faut.

• Capacité de rédiger des notices techniques, des rapports d’exception.

• Capacité de transmettre les informations.

• Capacité d’évaluer intuitivement le poids de la marchandise.

• Capacité de distinguer les types de bris (bris d’emballage, bris de marchandise).

• Savoir utiliser les équipements, outils, matériaux de manutention.

• Être vigilant, perspicace et attentif.

• Avoir un bon esprit d’observation.

• Être consciencieux.

• Avoir à cœur les intérêts de l’entreprise.

• Garder son calme, faire preuve de diplomatie (ne pas engager une discussion avec le client),
cela pour le déménagement.

1.4

Les tâches « recevoir les directives » 
et « faire rapport de ses activités »
Les journées de travail débutent par la tâche « recevoir les directives ». Dans le secteur que
nous étudions, c’est là une tâche importante parce que c’est à ce moment-là que le manuten-
tionnaire reçoit les connaissements et qu’il prend connaissance des remorques à charger ou à
décharger, du type de marchandise à manipuler, et de toutes les directives et consignes rela-
tives aux 
opérations.

La journée terminée, il fait rapport de ses activités, c’est-à-dire qu’il rend compte du travail 
effectué et des difficultés rencontrées. Cela se fait oralement et par la remise des documents
(connaissements, manifestes de déchargement, feuilles d’inventaire, rapports d’exception) 
manipulés tout au long de la journée.

Ces tâches sont jugées importantes par tous les secteurs. Effectivement, des directives mal
comprises peuvent entraîner des coûts immédiats pour l’entreprise. Cela est compréhensible 
en grande partie en raison de la nature des entreprises de transport. Ces entreprises opèrent à
ciel ouvert – sur la route. La moitié de leurs opérations n’ont pas lieu sous leur toit, mais à des
kilomètres de distance. En plus, les opérations de manutention se produisent très rapidement,
dans un temps restreint, à l’intérieur d’une journée et même d’un quart de travail de huit
heures. Les remorques chargées le soir partent la nuit même. Aussi, un lot de marchandises
chargé dans la mauvaise remorque se rendra chez le client-destinataire avant même que l’on
s’aperçoive de l’erreur. La spécificité de ce secteur fait des tâches « recevoir les directives » 
et « faire rapport de ses activités », des tâches de suivi de la marchandise.

1.4.1 Les activités

Faire rapport de ses activités

Activité 1 : Remettre les connaissements, les feuilles d’inventaire, les rapports d’exception,
etc. à son supérieur hiérarchique ou à une autre personne autorisée.

Activité 2 : Remettre les paiements.

Activité 3 : Transmettre les observations, remarques et recommandations jugées à propos.
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Recevoir les directives, les instructions et les documents nécessaires à la réalisation des opé-
rations de manutention

Activité 1 : Recevoir de son supérieur immédiat, les directives, les instructions et les docu-
ments nécessaires à la réalisation des opérations de manutention.

Activité 2 : Prendre connaissance des documents.

Activité 3 : Compléter, s’il y a lieu, les connaissements.

Activité 4 : Mémoriser ces informations.

1.4.2 Les exigences fonctionnelles
• Savoir écouter, savoir s’exprimer.

• Être capable de transmettre de l’information.

• Avoir le respect de l’autorité et de l’entreprise. Être consciencieux.

1.5

La tâche « protéger la marchandise et les aires 
de circulation pour la réalisation des opérations 
de manutention »
Cette tâche est plus spécifique au déménagement, bien qu’elle existe aussi dans le secteur des
petits colis où elle ne revêt ni difficulté, ni importance.

La protection de la marchandise précède le chargement. Après le chargement et le décharge-
ment, c’est la tâche la plus difficile et importante du métier de déménageur. Le déménagement
ne peut être réalisé sans la protection de la marchandise et des aires de circulation. Par cette
opération, l’entreprise poursuit plusieurs objectifs, d’abord réduire les risques de bris (bris de la
marchandise et bris de la résidence), faciliter la manutention et prévenir les risques d’accidents
du travail.

Cette tâche n’est pas difficile en soi. Elle requiert néanmoins la maîtrise d’une série de 
techniques spécifiques relatives à la protection de la marchandise. Il y a des savoir-faire précis
pour recouvrir un divan et pour couvrir un plancher, savoir-faire spécifique au milieu.

1.5.1 Les activités

Protéger la marchandise et les aires de circulation pour la réalisation des opérations 
de manutention.

Activité 1 : Constituer des lots de marchandises sur palettes par les opérations suivantes : 
saisir, soulever, déplacer les boîtes et les déposer sur les palettes.

Activité 2 : Stabiliser les lots sur palettes; (une technique courante consiste à les recouvrir
d’une pellicule de matière plastique, mais ce n’est pas la seule).

Activité 3 : Protéger les meubles, articles ménagers et autres objets à charger à l’aide 
d’un matériel de protection approprié.

Activité 4 : Protéger le sol, les rampes d’escalier, les coins de mur, les cadres de portes 
et d’autres structures à l’aide d’un matériau de protection approprié.

Activité 5 : Relever les lustres suspendus, s’il y a lieu.

Activité 6 : Retirer tout objet nuisible au passage des meubles et articles ménagers, 
s’il y a lieu.

Activité 7 : Démonter les meubles, s’il y a lieu.

Activité 8 : Constituer en lots les boîtes par pièce ainsi que les meubles.
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1.5.2 Les savoirs et les exigences
• Savoir démonter des meubles.

• Connaître les techniques de protection de la marchandise et des aires de circulation.

• Connaître le maniement des outils et matériaux requis pour les opérations de protection.

• Connaître et appliquer les normes de santé et de sécurité propres à ces opérations.

• Connaître et appliquer les politiques et les façons de faire préconisées par l’entreprise.

• Savoir « un peu tout faire » dans une maison.

• Être à l’écoute et tenir compte des exigences du client. Savoir concilier ces exigences avec
les techniques de protection.

• Les savoir-être relatifs au travail d’équipe et à la présence du client précédemment décrits.

1.6

La tâche « emballer et déballer la marchandise »
Ces tâches sont spécifiques au déménagement. La première est réalisée avant le chargement 
et signifie la mise en contenant de tous les objets qui peuvent l’être. La seconde fait suite au 
déchargement et signifie le retrait des objets de leur contenant et le rangement de ces objets
aux endroits prévus.

Il existe une autre situation dans ce secteur où l’on recourt à l’emballage : le transport d’objets
fragiles qui requiert une très grande attention. Les entreprises de déménagement offrent alors
un service de transport général. Les expéditeurs les préfèrent aux entreprises de transport 
général justement pour leur maîtrise des techniques d’emballage et leur habitude 
de transporter des objets fragiles.

Les tâches d’emballage ne sont pas difficiles physiquement, mais elles requièrent la maîtrise 
de techniques spécifiques. Il y a des façons de faire particulières pour monter les contenants 
et pour fabriquer un coussin de protection. Ensuite, les objets sont placés dans les contenants
suivant certaines règles. Les contenants doivent être identifiés suivant une série d’indications
précises. Enfin, le chef d’équipe doit rédiger le formulaire d’emballage et obtenir la signature 
du client.

1.6.1 Les activités

Emballer la marchandise

Activité 1 : Identifier, avec le client, les objets à emballer ou à ne pas emballer.

Activité 2 : Choisir les contenants appropriés aux objets à emballer.

Activité 3 : Monter ces contenants, s’il y a lieu.

Activité 4 : Confectionner, pour chacun, un coussin de protection à déposer au fond 
du contenant.

Activité 5 : Recouvrir les objets de papier ou d’un autre matériel de protection.

Activité 6 : Disposer les objets dans les contenants.

Activité 7 : Refermer les contenants.

Activité 8 : Marquer chacun des contenants en décrivant le contenu, les consignes 
de manutention, la pièce dans laquelle ils doivent être disposés, l’adresse 
de destination.

Activité 9 : Calculer le nombre de contenants constitués.

Activité 10 : Comparer ce nombre avec celui prévu initialement sur le formulaire d’emballage.

Activité 11 : Corriger, s’il y a lieu, en indiquant le nombre réel.

Activité 12 : Faire valider et signer le formulaire d’emballage par le client.
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Déballer la marchandise

Activité 1 : Ouvrir les contenants.

Activité 2 : Retirer les objets.

Activité 3 : Placer les objets aux endroits désignés par le client.

Activité 4 : Démonter les contenants.

Activité 5 : Charger les contenants dans la remorque.

Activité 6 : Disposer les rebuts.

Activité 7 : Faire valider par le client le formulaire de déballage et lui faire signer.

1.6.2 Les exigences fonctionnelles
• Savoir lire et écrire

• Connaître les méthodes et les techniques d’emballage.

• Faire montre de dextérité manuelle.

• Manipuler la marchandise avec soin.

• Être prudent. Mettre le client en confiance. Avoir de l’entregent.

1.7

La tâche « planifier les opérations de manutention »
On entend par planification des opérations de manutention, la planification du chargement, 
de l’entreposage et du déchargement. Parmi ces opérations, il en est une qui est plus complexe
que les autres : la planification du chargement. La planification est une opération mentale 
qui précède le chargement et qui se poursuit au chargement. Elle débute au moment où 
le manutentionnaire prend connaissance de la marchandise qu’il aura à charger, soit en lisant
les connaissements ou en visualisant le contenu de la résidence. 

Cette activité est complexe en soi, parce que sa réalisation exige, comme nous l’avons 
précédemment décrit au point sur le chargement, la prise en considération simultanée d’une
multitude de facteurs.

1.7.1 Les activités

Planifier les opérations de manutention – notamment le chargement, le déchargement et l’en-
treposage.

Activité 1 : Repérer les items à charger ou à entreposer.

Activité 2 : Mémoriser leurs caractéristiques, tels le contenant, la forme, la nature, le volume,
le poids, le lieu de la destination, etc.

Activité 3 : Visualiser l’espace disponible : dans la remorque, sur l’aire d’entreposage ou sur le
quai pour réaliser les opérations.

Activité 4 : Déterminer une stratégie pour le chargement, le rangement et l’arrimage 
des items en fonction (i) des caractéristiques de la marchandise, (ii) de l’espace 
disponible, (iii) des règles relatives à la manipulation de la marchandise, (iv) des
exigences des clients, s’il y a lieu, etc.

Activité 5 : Pour le chargement, déterminer un lieu et un espace de déchargement en fonction
de la destination de la marchandise, et autres critères, s’il y a lieu.

Activité 6 : Prévoir l’assistance de ses collègues.

Activité 7 : Prévoir ou s’entendre sur une répartition du travail entre soi et les collègues.



1.7.2 Les savoirs et les exigences
• Des connaissances en géométrie.

•Une bonne connaissance des réglementations sur les matières dangereuses et les normes
de charges et de dimensions.

• Connaître les exigences des clients.

• Connaître les règles de l’entreprise.

• Posséder de bonnes capacités de gestion de l’espace.

• Être visuel.

• Être consciencieux, être responsable. Reprendre pour soi les intérêts de l’entreprise. Avoir le
souci de donner un bon service à la clientèle.

1.8

La tâche « prévoir les équipements, les outils et 
le matériel nécessaire à la réalisation des opérations
de manutention »
Prévoir les équipements, les outils et le matériel nécessaires à la réalisation des opérations 
de manutention, c’est préparer ce dont on aura besoin pour réaliser les opérations. C’est là une
tâche propre à bien des métiers. Elle n’est pas complexe pour le travailleur expérimenté, mais
elle est importante parce que lorsqu’elle est mal exécutée, elle retarde le déroulement des 
opérations. Pour bien la réaliser, il faut connaître, d’une part les équipements, outils, matériaux
et, d’autre part, la marchandise à manutentionner.

1.8.1 Les activités

Prévoir les équipements, les outils et le matériel nécessaires à la réalisation des opérations de
manutention.

Activité 1 : Se représenter la marchandise à manutentionner.

Activité 2 : Prévoir les méthodes et les techniques de manutention appropriées à la 
marchandise à manutentionner, en fonction (i) du volume, de la forme et du poids
des items, (ii) de la quantité, (iii) de la nature de la marchandise.

Activité 3 : Prévoir les moyens appropriés à l’arrimage de la marchandise.

Activité 4 : Choisir les équipements, les outils et le matériel nécessaires aux opérations 
de manutention et d’arrimage, en fonction des prévisions précédentes.

Activité 5 : S’assurer de la responsabilité des équipements, outils, matériel nécessaires aux
opérations.

Activité 6 : Les localiser, au besoin.

Activité 7 : Charger les équipements, outils, matériel dans la remorque, s’il y a lieu.

1.8.2 Les exigences fonctionnelles
• Connaître les équipements, outils, matériaux de manutention, leurs caractéristiques 

et leur utilité.

• Connaître les techniques de manutention relatives à la marchandise que l’on a 
à manutentionner.

• Connaître les réglementations relatives à la santé et la sécurité et aux matières 
dangereuses.
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• Être capable de prévoir les activités de manutention à réaliser.

• Être capable d’utiliser les équipements, outils, matériaux de manutention.

• Être responsable.

• Respecter les équipements, outils, matériaux, les manier avec soin.

1.9

La tâche « échanger avec le client les informations 
relatives à la marchandise à manutentionner »
Voilà la tâche névralgique du déménagement, bien que son classement comme tâche 
relativement facile, mais importante du métier, ne lui rende pas justice. Le déménagement 
résidentiel se réalise, la plupart du temps, en présence du client. Sa collaboration est requise
pour les opérations préalables et subséquentes aux opérations de manutention. De plus, ces
dernières sont réalisées sous ses yeux. Comme nous l’avons dit précédemment, ce métier tout
entier s’exerce sous l’œil d’un tiers non compétent, émotivement engagé, inquiet, parce qu’il
s’agit de ses biens personnels que l’on manipule. Nous pouvons reprendre ici intégralement 
ce que nous avons déjà décrit à ce propos. Le plus important étant la stratégie des hommes 
de ce métier qui est d’inspirer la confiance.

1.9.1 Les activités

Échanger avec le client les informations relatives à la marchandise à manutentionner.

Activité 1 : Se présenter au client de façon appropriée.

Activité 2 : Se faire préciser le lieu de destination lorsqu’il s’agit du chargement.

Activité 3 : Se faire confirmer de visu, ou à l’aide du document de connaissement, 
la marchandise à charger ou à décharger.

Activité 4 : Convenir, avec le client, des précautions à prendre à l’égard de certains meubles
ou objets.

Activité 5 : Convenir, avec le client, des aires de circulation pour le chargement ou 
le déchargement.

Activité 6 : Convenir, avec le client, des espaces où doivent être déposés les meubles, 
appareils ménagers et autres objets.

1.9.2 Les exigences fonctionnelles
• Savoir lire, écrire, s’exprimer et écouter.

• Savoir communiquer.

• Connaître et appliquer les politiques du service à la clientèle de l’entreprise.

• Savoir gérer les situations conflictuelles.

• Savoir vendre les services de l’entreprise.

• Être respectueux des biens du client.

• Faire bonne impression.

• Avoir une tenue soignée.

• Être poli.

• Avoir le souci de bien représenter son entreprise, faire siens les intérêts de l’entreprise.

• Garder son calme.

• Respecter les exigences du client, ne pas le confronter lors d’une situation conflictuelle.
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1.10

La tâche « fermer la livraison »
Cette tâche est spécifique au déménagement. Pour l’essentiel, elle consiste à dresser la facture
et à percevoir le paiement. C’est le chef d’équipe qui en a la responsabilité.

1.10.1 Les activités
Activité 1 : Vérifier la conformité des travaux avec le client ou la personne désignée.

Activité 2 : S’assurer que tous les équipements, outils, matériaux de manutention 
sont récupérés.

Activité 3 : Calculer les coûts du déménagement et des frais afférents, s’il y a lieu.

Activité 4 : Faire la facture.

Activité 5 : Obtenir la signature du client.

Activité 6 : Recevoir le paiement.

Activité 7 : Faire le reçu attestant du paiement de la facture.

Activité 8 : Remettre le reçu au client.

Activité 9 : Effectuer les salutations d’usage.

1.10.2 Les exigences fonctionnelles
• Savoir lire, écrire, s’exprimer et écouter.

• Savoir compter, connaître les quatre opérations de base.

• Savoir communiquer.

• Savoir comment dresser une facture.

• Savoir gérer des situations conflictuelles.

• Faire bonne impression.

• Avoir une tenue soignée.

• Être poli.

• Avoir le souci de bien représenter son entreprise, faire siens les intérêts de l’entreprise.

• Garder son calme.

• Savoir négocier.
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2. Les connaissances et les compé-
tences nécessaires à l’exercice du mé-
tier

Ce chapitre porte sur les connaissances et les compétences nécessaires à l’exercice du métier.
On doit le considérer comme un chapitre synthèse des analyses effectuées dans les chapitres
précédents. En ce sens, les connaissances et compétences sont énumérées sans être 
commentées, à l’exception des compétences génériques.

2.1 

Les exigences générales fonctionnelles selon 
les fonctions
Les exigences générales fonctionnelles, ce sont les connaissances générales jugées nécessaires
à l’exercice du métier. Ce sont des connaissances que l’on acquiert généralement à l’école. 
Les membres du comité d’experts avaient, dans un premier temps, à se prononcer sur un 
ensemble d’énoncés prédéterminés décrivant ces connaissances. Les résultats apparaissent 
au tableau 10.

Un survol de ces résultats nous montre que les connaissances générales utiles à l’exercice 
du métier de manutentionnaire sont des connaissances de base que l’on acquiert à l’école 
secondaire.
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Annexe III
Équipements d’aide à la manutention
Cette partie traite des équipements d’aide à la manutention les plus utilisés, ce n’est donc pas
une énumération exhaustive. Parfois, il faut faire des recherches plus approfondies pour trou-
ver l’équipement qui vous convient le mieux et, parfois, il faut le créer, l’inventer.

Que la charge soit plus ou moins lourde ou qu’elle doive se déplacer à l’horizontale ou à la verti-
cale, la manutention exige des efforts physiques qui peuvent compromettre la sécurité du tra-
vailleur. C’est pourquoi, vous trouverez une liste d’équipements de manutention actionnés par
la force humaine, mécaniques ou hydrauliques, permettant de prévenir les efforts physiques ex-
cessifs. 

Liste d’équipements d’aide à la manutention

• Chariot à plate-forme 

• Conteneur

• Diable 

• Escabeau et échelle portative (VOIR PAGE 37 4. PAS MÊME TITRE)

• Monte-charge

• Palette

• Table de levage

• Transpalette hydraulique à main

• Transpalette électrique

• Transporteur à rouleaux ou à courroies

• Autres équipements de manutention et d’entreposage

• Monte-trottoir, rampes, convoyeur à rouleaux. 

1. Chariot à plate-forme

C’est le plus simple des chariots à main. Poussés 
manuellement, ce chariot est de construction solide, 
en métal et en bois. Il se déplace aisément, généralement
sur des roues de caoutchouc à roulement à billes. 

Avantages 

• Maniable

• Facile à fabriquer

• Disponible en plusieurs formats

• Peu d’entretien

Risques 

• Coincement de l’opérateur entre la charge et un objet fixe

• Collision avec un autre chariot

• Lésions diverses (coupures, contusions par des pièces tranchantes)

• Chute de marchandises et dommages matériels

Utilisation sécuritaire

• Inspecter le chariot pour vérifier qu’il est en bon état de fonctionnement.

• Commencer par placer les objets lourds ou volumineux sur la plate-forme près 
de la poignée.
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• Maintenir les charges à l’intérieur du gabarit du chariot de façon stable et équilibrée sur 
la plate-forme.

• Respecter les capacités de charge du chariot.

• Pousser et non tirer le chariot.

• Circuler d’un pas normal et ralentir en contournant les obstacles de façon à ne pas déplacer
la charge et de ne pas frapper des personnes.

• Interdire l’accès d’un passager sur le chariot.

• Manipuler avec les mains sèches et porter des souliers de sécurité ayant une bonne semelle
antidérapante pour éviter les glissades.

Facteurs à considérer 

• Étant donné la recommandation de pousser et non de tirer la charge, il faut considérer
l’aménagement des lieux de travail de façon à ce que l’espace soit suffisant pour manœu-
vrer en poussant.

• S’assurer d’un moyen de retenue de la charge sur la plate-forme s’il y a possibilité que la
charge bascule.

• Les poignées doivent être situées à environ un mètre du sol si elles sont fixes et 
d’une épaisseur de 4 cm environ ; le choix du type de roues est fonction du type 
de déplacement (voir guide vol. I, p.34) ; privilégier les roues pneumatiques aux roues
pleines en raison de la plus grande facilité pour franchir des obstacles. 

Inspection préventive 

S’assurer que les roues tournent librement et qu’elles sont en bon état ; vérifier le bon état 
des poignées et de la plate-forme. 

2. Conteneurs empilables

Les conteneurs empilables ont la forme d’un cube avec
ou sans surface supérieure. Ces conteneurs ont la même
utilité que la palette, c’est à dire regrouper les charges
unitaires pour former une charge groupée. 

Note : il existe d’autres types d’équipements permettant
de regrouper les charges unitaires en charges groupées :
box stacking, module de plastique démontable. 

Avantages 

• Manutention mécanisée n’exigeant pas ou peu d’effort
musculaire.

• Diminue les déplacements et la manutention manuelle.

• Augmente la rapidité de réception et d’expédition.

Risques 

• Problème de dos et d’équilibre lors de la cueillette de charge dans le panier.

• Écrasement des pieds.

• Chute de conteneurs sur les manutentionnaires.

Utilisation sécuritaire 

• Positionner les paniers de manière à faciliter l’accès aux charges. De cette façon, 
la personne peut facilement recueillir les derniers colis au fond du panier.

• Limiter la hauteur de l’empilage selon les règles émises par le fabricant (capacité nominale
du panier).
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Facteurs à considérer 

• Prévoir un espace suffisant pour déplacer facilement le conteneur dans le local de travail et
pouvoir l’ouvrir. 

Inspection préventive 

• Prévoir un examen régulier du bon état des conteneurs. 

3. Diable

Chariot à deux roues qui sert à transporter des objets de toutes
dimensions et formes.

• Boîtes, caisses

• Sacs

• Fûts (barils)

• Bouteilles de gaz comprimé

• Mobilier, etc.

Il existe maintenant des diables motorisés qui réduisent 
les efforts excessifs en montée et descente du véhicule ou dans
les marches d’un établissement. 

Certains diables ont des patins pour faciliter la montée dans les marches, d’autres sont équipés
de serre-barils ou d’un appui concave pour les bouteilles à gaz.

Avantages 

• Solide

• Facile à manœuvrer

• Facile à transporter dans un véhicule

• Peu d’entretien

• Peu encombrant, pratique dans les espaces exigus

• Disponible pour plusieurs usages

Risques 

• Basculement de la charge

• Perte d’équilibre et chute

• Coincement des mains entre le diable et l’environnement immédiat

• Écrasement des pieds

Utilisation sécuritaire 

• Placer la ou les charges de façon stable et équilibrée sur le diable.

• Commencer par placer les objets lourds et/ou volumineux.

• Mettre le poids sur le diable en l’inclinant tout en le bloquant avec un pied.

• Garder le centre de gravité sur l’essieu porteur et non sur les bras du diable.

• Prévoir des moyens de retenue de la charge. 

• Maintenir le dos droit et utiliser la force des jambes.

• Pousser la charge et non la tirer.

• Utiliser le diable seulement sur une surface lisse et sèche, libre de cahots.

• Aviser le supérieur immédiat s’il y a défectuosité sur le diable.

• Apporter une roue de surplus si sur la route (livreurs).

• Ne pas manipuler avec les mains ni porter des chaussures glissantes.

38 –  Ergonomie de la manutention manuelle



Facteurs à considérer

• Privilégier les roues pneumatiques aux roues pleines en raison de la plus grande facilité
pour franchir des obstacles.

• S’assurer d’un moyen de retenue de la charge sur le diable (élastiques, courroies, tendeurs). 

Inspection préventive 

• Vérifier l’état et le fonctionnement des roues.

• Inspecter les dommages ou cassures sur le cadre.

• S’assurer de l’état des moyens de retenue de la charge.

4. Échelle roulante ou portative

Toute échelle non fixée de façon permanente à une structure.

Avantages

Solide, facile à manœuvrer et à transporter. Peu d’entretien, plusieurs modèles disponibles pour
usage différent.

Risque

La manutention sur une échelle peut compromettre la stabilité puisque le travailleur ne peut se
tenir avec ses deux mains à la structure de celle-ci, il y a donc risque de perte d’équilibre ou de
chute.

Utilisation sécuritaire 

• À utiliser une seule personne à la fois.

• Garder le sol dégagé et propre.

• Placer de façon à éviter les postures de torsion et flexion du dos de façon prononcée.

• Établir un périmètre de sécurité, s’il y a risque de chute d’objets.

• S’assurer que les montants sont complétement ouverts et que le dispositif de retenue est
en position verrouillée (pour les escabeaux portatifs).

• Ne pas se servir de la plate-forme et du support de seau de l’escabeau comme échelon.

• S’assurer que l’échelle porte sur une base solide par les deux pieds posés en équilibre et
munie d’une surface antidérapante. De plus, la tête doit trouver un appui solide sur les deux
montants.

• S’assurer que l’échelle est fermement tenue en place par une personne ou attachée 
si sa longueur excède 11 mètres (36 pi).

• Préserver l’échelle contre tout glissement des pieds et contre tout choc risquant 
de la déséquilibrer. 
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Facteurs à considérer 

Pour choisir entre une échelle portative ou un escabeau, il faut considérer les facteurs suivants : 

• fréquence des déplacements; 

• hauteur à atteindre; 

• fréquence de manutention des objets; 

• dimensions et poids des objets manutentionnés; 

• état du sol ou plancher; 

• qualité de l’appui pour la tête de l’échelle; 

• caractère permanent et régulier des tâches;

• s’assurer que l’échelle ou l’escabeau rencontre la norme ACNOR Z11 1983;

• les échelles et les escabeaux doivent être de bois ou autre matériau isolant (fibre de verre)
lorsqu’ils sont utilisés près de conducteurs électriques. De plus, pour que l’inspection en
soit facilitée, il ne faut jamais peindre une échelle de bois;

• l’escabeau doit comporter un palier ceinturé d’un garde pour les tâches exécutées 
en hauteur et/ou qui occupent les deux mains simultanément;

• les marches doivent être jumelées à une main courante si l’on doit monter ou descendre
avec une ou deux mains chargées;

• l’échelle portative doit en tout temps avoir une longueur suffisante pour que le travailleur
ne travaille pas sur les deux échelons supérieurs;

• normes minimales: largeur des marches de 550 mm (21 3/4”), profondeur des marches 
de 150 mm (6”), hauteur des marches de 240 mm (9 1/2”).

Inspection préventive 

Inspecter fréquemment; apporter une attention particulière aux échelles et escabeaux de bois.

5. Monte-charge

Avantages 

Équipement aménagé pour le déplacement de matériel sur deux ou plusieurs niveaux. Il permet
le déplacement vertical et horizontal des charges de façon unitaire. L’appareil fonctionne avec
la force électrique, mécanique ou hydraulique (manivelle actionnée par le travailleur).

Diminue la manutention manuelle et les efforts dans les distances à parcourir. Permet 
la manutention à la hauteur souhaitable.

Risques 

• Coincement des mains.

• Chute d’objets sur l’opérateur.
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• Basculement de l’équipement.

• Coincement des mains.

Utilisation sécuritaire 

• Placer les commandes directement sur le monte-charge.

• Respecter la capacité maximale du monte-charge.

• Prévoir l’espace nécessaire de chargement de manière à ce que l’opérateur puisse 
accompagner la charge de façon sécuritaire.

• Vérifier l’espace requis pour les déplacements horizontaux de l’équipement et pour ceux 
de la charge. 

Facteurs à considérer 

• Prévoir les coûts d’alimentation en énergie (électricité).

• Vérifier la fréquence et la quantité des colis à manutentionner.

Inspection préventive 

Vérifier le bon fonctionnement selon les recommandations du fabricant : 

• les roues; 

• la structure; 

• les mécanismes de levage. 

6. Palette

Une palette est un plateau (bois, carton ou polyéthylène) servant à regrouper des charges 
unitaires en une charge homogène. Une fois les charges unitaires groupées sur la palette, cette
dernière est ensuite prise, soulevée et transportée par un équipement de manutention pour
être gerbée ou déposée au sol ou dans des rayonnages.

Avantages 

• Manutention mécanisée n’exigeant pas ou peu d’effort musculaire.

• Diminue les déplacements et la manutention manuelle.

• Augmente la rapidité de réception et d’expédition.

Risques 

• Pénétration d’une particule de bois lors de la manutention (mains).

• Projection de particules dans les yeux.

• Chute de colis sur le travailleur.

• Être heurté ou se heurter sur une palette.

Utilisation sécuritaire

• Respecter la capacité des palettes: une palette surchargée risque de céder sous la pression
et de créer un effet déstabilisateur sur l’équipement de manutention utilisé.

• Utiliser des moyens de cohésion (feuillard, pellicule plastique), ils aident à maintenir 
les éléments de la charge. 

• Éliminer ou réparer les palettes endommagées car elles présentent un danger puisqu’elles
n’assurent pas une stabilité suffisante à la charge.

• Prévoir une aire de rangement pour les palettes vides. Certains établissements utilisent 
des distributrices de palettes. 

Facteurs à considérer 

• Nécessite l’acquisition d’équipements de manutention pour déplacer les palettes.

• Exige un coût d’achat, de remplacement et de réparation des palettes endommagées.
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• Soumise à deux normes de fabrication : 

• ACNOR CAN3 B331.1 M81 concernant les dimensions principales des palettes 
d’usage général. 

• BNQ1 690 100 (1977 02 18) palettes en bois non réversibles, quatre entrées 1 200 mm X 1 000 mm. 

Inspection préventive

Prévoir un examen systématique de l’état des palettes et mettre au rebut les palettes 
endommagées ou inutilisables.

7. Table de levage et plate-forme niveleuse 

La table de levage est 
un appareil permettant
d’élever ou de baisser 
graduellement les charges
de manière à permettre 
la manutention manuelle
de son contenu à la 
hauteur requise.

Il peut comporter un 
système permettant 
la rotation de la palette sur 360°. Ces équipements sont supportés par des roues munies de
freins et de stabilisateurs. 

La plate-forme niveleuse sert à pallier l’absence de quai ou peut se placer au même niveau
qu’un véhicule de livraison plus haut ou plus bas que le niveau du quai. 

Avantages 

• Déplacement des marchandises de façon groupée à l’aide d’un équipement de manutention
avec un minimum d’effort musculaire. 

• Vitesse accrue de tâches de chargement et déchargement des véhicules. 

• Travail à la hauteur de la taille. 

Risques 

• Heurt d’un travailleur par le déplacement de la table ou de la plate-forme. 

• Chute de la plate-forme. 

Utilisation sécuritaire 

• Prévoir l’espace suffisant pour la saisie et le dépôt des charges à l’aide des équipements 
de manutention.

• Prévoir les dimensions maximales des objets à manutentionner, la marchandise ne doit pas
excéder la surface de la table.

• Prévoir le poids maximal de la marchandise ainsi que la hauteur maximale à laquelle 
on veut l’élever ou l’abaisser. 

• Assurer un dégagement suffisant pour les membres inférieurs sous le plan de travail. 

• Procurer un appui-pied si nécessaire. 

• Attendre l’arrêt complet de la table avant de déplacer la charge. 

• Ne pas surcharger. 

Facteurs à considérer

Utiliser une table de levage adaptée à la nature des charges et des véhicules respectant 
les critères suivants :
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• une largeur et une longueur de 30,5 cm (12 po) supérieur à la largeur et à la longueur des
marchandises chargées sur les équipements de manutention;

• un espace nécessaire pour que l’opérateur accompagne la charge sur la plateforme de
façon sécuritaire;

• des commandes directement sur la table;

• une hauteur de levée suffisante;

• une vitesse de levée constante;

• une surface antidérapante;

• une barrière de protection fixe ou amovible;

• une capacité suffisante pour supporter la charge et l’équipement de manutention 
(capacité maximale jusqu’à environ 5 000 livres).

Inspection préventive

Prévoir des inspections quotidiennes et des vérifications périodiques selon 
les recommandations du fabricant.

8. Transpalette hydraulique à main

Appareil de manutention à faible levée constitué d’un châssis
porteur composé d’une partie verticale, appelée tablier, et 
de deux longerons horizontaux formant une fourche. 
Le conducteur est à pied et se place à côté de l’appareil lors
d’une manœuvre ou d’un déplacement.

Avantages

• Robuste et maniable.

• Il est possible de soulever ou de relâcher la charge avec moins
d’effort que lors de la manutention manuelle.

• Peu d’entretien.

Risques

• Collision avec d’autres chariots.

• Collision avec un autre travailleur.

• Chute d’objets et dommages matériels.

• Coincement de l’opérateur entre l’appareil et un autre objet ou une structure.

• Écrasement par l’équipement (cheville, jambe, pied).

• Lésion au dos en tirant une charge trop lourde.

Utilisation sécuritaire

• S’assurer que la charge est équilibrée et stable.

• Placer les bras de fourche ou longerons bien centrés sous la palette chargée.

• Mettre au point mort quand on tire un transpalette à main.

• Démarrer, pivoter et arrêter lentement.

• Ralentir en contournant les obstacles.

• Ralentir lors d’un changement de direction effectué sans voir vers celle-ci.

• Surveiller la charge surtout durant les virages.

• Ne pas aborder de descente ou de montée du chariot chargé s’il n’est pas muni de freins. 
En descente, suivre la charge.

• Se faire aider dans un plan incliné lors de déplacements.
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• Ne jamais monter ou laisser monter quelqu’un sur le transpalette.

• Ranger toujours le transpalette hors des endroits de circulation, des sorties de secours, 
des postes de lutte contre les incendies.

• Aviser le supérieur immédiat s’il y a une défectuosité sur le transpalette.

• Ne jamais manipuler avec des mains ou des chaussures glissantes.

Facteurs à considérer

• Avoir la capacité de manœuvrer dans un espace de travail suffisant.

• Utiliser un frein à main dans un lieu de travail comportant des pentes (si aucun transpalette
motorisé n’est disponible).

• Utiliser un transpalette à galets doubles sur une surface inégale et dans le cas 
du chargement/déchargement d’un véhicule.

Inspection préventive

Se référer au manuel du fabricant ou aux nombreuses fiches d’inspection disponibles.

9. Transpalette électrique

C’est un appareil de manutention constitué de deux 
longerons horizontaux formant une fourche et 
d’une force verticale motrice, incluant le timon. Il en
existe deux types.

• À conducteur à pied.

• À conducteur porté.

Le conducteur est devant la partie motrice ou entre celle-
ci et la charge.

Avantages

• Robuste.

• Maniable.

• Peu d’effort musculaire.

• Rapide.

Risques

• Collision avec d’autres chariots.

• Collision avec d’autres travailleurs ou des objets.

• Coincement de l’opérateur entre le transpalette et un obstacle.

• Chute d’un quai.

• Écrasement des pieds par le véhicule.

• Explosion lors de la vérification de la batterie.

Utilisation sécuritaire

• Inspecter l’équipement.

• Remplir une fiche de vérification.

• Signaler les défectuosités au supérieur immédiat.

• Autoriser seulement le personnel formé et entraîné pour manœuvrer un transpalette 
électrique.
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Pendant l’utilisation

• Éviter de manœuvrer le transpalette électrique avec des mains glissantes; garder toujours
une main sur la commande lorsque le transpalette est en marche.

• Éviter de s’approcher trop près des abords du quai.

• Céder toujours le passage aux piétons ;

• Éviter de faire avancer le transpalette rapidement ou plus que le pas normal ;

• S’assurer que le chariot est aligné avec la rampe avant de monter sur celle-ci ou 
d’en descendre ;

• Dans le cas du conducteur à pied, précéder le chariot pour la montée et le suivre pour 
la descente ;

• Dans le cas du conducteur porté, placer toujours la charge dans le sens de la montée ;

• S’arrêter aux virages masqués, à l’entrée des portes et aux croisements de couloirs, 
pour éviter les collisions ;

• Défendre de monter à bord du transpalette électrique à conducteur à pied;

• Interdire de prendre des passagers ;

• Respecter les limites de charge du transpalette ;

• Prévenir avant de déposer la charge afin d’éviter les accidents aux pieds.

Après utilisation

• Lorsque non utilisé, ranger le transpalette à un endroit prévu à cette fin et qui ne gêne pas
la circulation.

• Placer les commandes au point mort, abaisser complètement le mécanisme de levage, 
serrer le frein de stationnement et enlever la clé de contact.

• Mettre une cale à la roue motrice pour empêcher le transpalette de se déplacer ;

• Brancher la batterie pour la recharge.

• Vérifier le niveau d’électrolyte.

Facteurs à considérer

• Privilégier le transpalette électrique pour les charges lourdes et pour les déplacements sur
de longues distances (comparativement au transpalette hydraulique à main).

• Prévoir l’espace pour la recharge sécuritaire des batteries.

• Prévoir l’espace de rangement lorsque non utilisé.

• S’assurer que l’équipement est muni d’un frein à main.

Inspection préventive

• Prévoir des vérifications quotidiennes et périodiques selon les recommandations 
du fabricant.
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10. Transporteur à rouleaux ou à courroies (convoyeur)

Matériel de manutention continue permettant les déplacements horizontaux et inclinés de 
marchandises.

Avantages

• Limite les déplacements avec mise sous charge.

• Facilite l’exécution des tâches de réception et d’expédition de marchandise.

• Nécessite peu d’entretien dans le cas du modèle à rouleaux.

Risques

• Chute de marchandises.

• Pour certains modèles, le bruit est élevé.

Utilisation sécuritaire

• Pouvoir sortir facilement les rouleaux de leur axe si quelque chose reste coincé entre 
deux rouleaux.

• Ne jamais circuler ou monter sur le transporteur.

• Ne pas porter de bijoux, de foulards ou tout autre vêtement ample pouvant se coincer 
dans le mécanisme d’entraînement.

• Attacher les cheveux longs.

• S’assurer de connaître et de maîtriser parfaitement toutes les commandes avant de débuter
l’exécution des tâches.

• Garder les aires de circulation autour du transporteur propres et non encombrées 
(tracer une zone de travail différente de la zone d’entreposage).

• Respecter le règlement sur les établissements industriels et commerciaux (S-2 1, r.9) 
article 8.3 :

Article 8.3 : Transporteurs

Les éléments porteurs de transporteurs doivent être conçus pour supporter en toute
sécurité les charges prévues.

Les courroies, chaînes, engrenages, arbres moteurs, tambours, poulies, pignons à
chaîne des installations de transporteurs doivent être protégés, si ces organes se 
trouvent à 2,1 mètres ou moins au-dessus du plancher ou de la plate-forme du travail.

On doit éviter d’installer des transporteurs au-dessus des voies de circulation et des
zones de travail. 
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Pour les transporteurs passant au-dessus d’emplacements où des travailleurs 
travaillent ou circulent, on doit installer des protecteurs empêchant toute chute 
d’objets.

Les transporteurs aériens auxquels on doit accéder doivent être pourvus de passerelles
avec garde-corps sur toute leur longueur.

Il est interdit aux travailleurs de monter sur les transporteurs ou de se tenir sur 
les charpentes de ces derniers pour procéder au chargement ou au déchargement.

Les ouvertures pratiquées dans les planchers pour les transporteurs verticaux 
ou inclinés non complètement enfermés doivent être entourées de garde-corps.

Les transporteurs auxquels les travailleurs ont accès et qui peuvent les entraîner ou 
les blesser doivent être munis de dispositifs d’arrêt d’urgence placés aux postes 
de chargement et de déchargement et en d’autres points le long du parcours 
du transporteur.

Les transporteurs à godets doivent être entourés de protecteurs pleins qui doivent
s’étendre sur toute la hauteur et être pourvus de portes ou de parties démontables
pour faciliter l’inspection, le nettoyage et les réparations. Ils doivent être munis 
d’un interrupteur automatique arrêtant le transporteur lors de l’ouverture de la porte.

• Prévoir une procédure écrite et respectée (cadenassage) empêchant la mise en marche 
accidentelle lors des périodes d’inspection et d’entretien.

Facteurs à considérer

• Prévoir un ajustement en hauteur aux extrémités si cela s’avère nécessaire en fonction 
des autres équipements de manutention ou des véhicules de transport ;

• On doit éviter d’installer des transporteurs au-dessus des voies de circulation et des zones
de travail ;

• Entourer de garde-corps les ouvertures pratiquées dans les planchers pour 
les transporteurs inclinés non complétement fermés (il est encore préférable que 
l’ouverture soit à la hauteur de la taille et impossible d’y chuter) ;

• Munir de dispositifs d’arrêt d’urgence aux postes de chargement et de déchargement et le
long du parcours, les transporteurs comportant un risque d’entraînement et de blessures ;

• Installer un transporteur à rouleaux dans le prolongement des transporteurs à courroies 
« à plan incliné » pour permettre la répartition des marchandises au bas de celui-ci.

Inspection préventive

• Faire un entretien périodique.

• Aviser sans délai le supérieur immédiat de toute défectuosité ou de tout mauvais 
fonctionnement.

11. Autres équipements de manutention et d’entreposage

Le guide présente un certain nombre d’équipements d’aide à la manutention manuelle et d’en-
treposage. Bien entendu, il s’agit des équipements les plus connus, mais la liste des équipe-
ments disponibles ne s’arrête pas là. Les équipements se modifient au gré des réalisations
technologiques et des nécessités économiques. En voici d’autres exemples :

• transpalette élévateur;

• table inclinable;

• palettiseur automatique;

• distributeur de palettes;

• monte-trottoir;

• rampes.
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L’importance doit être accordée à un choix d’équipement qui est adapté à la réalité des tâches à
effectuer lors de la manutention et de l’entreposage.

12. Monte trottoir

13. Rampes à diable
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Annexe IV : 
Registres des accidents de travail et 
des maladies professionnelles

Période du __________________________________au____________________________________

Nom de l’établissement : ____________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Adresse : __________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Ce registre rencontre les exigences contenues dans :

• le Règlement sur les normes minimales de premiers secours et de premiers soins ;

• la Loi sur les accidents du travail et les maladies professionnelles.

Ce registre vous permet de :

• cibler les tâches, les équipements et les lieux, présentant les risques les plus élevés :

• calculer vos taux de fréquence et de gravité ;

• déterminer vos priorités d’action en vue d’éliminer les risques présents ;

• évaluer l’efficacité des mesures correctives mises en place ;

• suivre la progression de la prévention en matière de santé et de sécurité au travail ;

• faire ressortir les éléments importants constatés lors de l’élaboration du rapport 
d’accident.

6455, Jean-Talon Est, bureau 301

Montréal (Québec) H1S 3E8

Tél. : (514) 955-0454 1-800-361-8906

Télec. : (514) 955-0449
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Période du __________________________________au ___________________________________

Administration Heures Nombre Taux de Nombre Taux Indice
travaillées d’accidents fréquence de jours de  de 

(1) indemnisés gravité gravité
(2) (3) (4)

Brigadier

Chauffeurs

Manutentionnaires

Mécaniciens

Répartition

Résultat globaux
de l’établissement

(1) Nombre d’accidents x 200 000/heures travaillées.

(2) Incluant les samedis, les dimanches et les jours fériés.

(3) Nombre de jours indemnisés x 200 000/heures travaillées.

(4) Nombre de jours indemnisés / nombre d’accidents
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Comment remplir le registre

Via Prévention offre un cours de formation sur l’enquête et l’analyse des accidents du travail. 
Ce cours permet aux participants de rassembler et d’analyser les faits accidentels et de dégager
des solutions et des moyens de prévention afin d’éliminer les risques d’accidents.

Période visée Inscrire la période couverte par le registre

DESCRIPTION DE L’ÉVENEMENT ACCIDENTEL

No. D’accident Inscrire le numéro séquentiel ou le numéro d’ordre approprié 
(ex. : 13-01)

Nom et prénom Inscrire le nom et le prénom du travailleur accidenté

Âge Inscrire l’âge du travailleur accidenté

Métier Inscrire le métier exercé par le travailleur accidenté 
au moment de l’accident (ex. : chauffeur)

Statut Inscrire le statut d’emploi du travailleur accidenté 
au moment de l’accident (ex. : temps partiel)

Ancienneté Inscrire le nombre d’années d’ancienneté du travailleur 
accidenté dans l’entreprise

Années d’expérience Inscrire le nombre d’années d’expérience du travailleur 
accidenté dans ce domaine d’activité

Description de l’accident De manière chronologique et en tenant  compte de l’ensemble 
des détails, décrire l’accident. Au besoin, utilisez une feuille 
supplémentaire.

Date de l’accident Inscrire la date de l’accident (ex. : année-mois-jour) 

Heure de l’accident Inscrire l’heure de l’accident (ex. : 18 :45)

Nombre d’heures travaillées Inscrire le nombre d’heures travaillées par le travailleur 
depuis le début du quart accidenté depuis le début du quart de travail
de travail 

Tâche au moment  Décrire brièvement l’activité du travailleur accidenté 
de l’accident depuis le début du quart de travail

Formation par rapport Inscrire le type de formation reçue sur cette tâche
à la tâche 

Tâche habituelle Encerclez oui ou non (ex. : descendre du véhicule est une tâche 
habituelle pour un type de chauffeurs pour d’autres non)

Objet ou marchandise Dans le cas d’accidents impliquant des activités 
manutentionné de manutention, décrire l’objet ou la marchandise 

manutentionné (ex. : barils de 205 litres d’eau)

Outil ou équipement utilisé Identifier et décrire tous les outils ou équipements 
qui sont impliqués dans l’accident (ex. : diable)

Endroit précis de l’accident Identifier et décrire le lieu précis de l’accident 
(ex. : quai de réception n0 6)

Environnement Décrire les conditions environnementales liées à l’accident 
(ex. : présence d’eau sur le quai n0 6)

Organisation du travail Décrire brièvement l’organisation du travail 
(ex. : répartition des tâches et des horaires)
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ANALYSE DE L’ÉVENEMENT ACCIDENTEL

Nb d’accident Énumérer le nombre d’accidents

Cause de l’accident Énumérer les facteurs ayant contribué à l’accident 
(ex. : présence d’eau sur le quai no 8 ; cause : absence 
de coussins hermétiques empêchant l’eau de s’infiltrer)

Moyens de prévention Décrire les moyens de prévention mis en place (ex. : achat 
mis en place de coussins hermétiques à l’eau, achat de bottines 

antidérapantes, achat d’un balais éponge)

Responsable et échéance Inscrire le nom du responsable et la date prévue afin que 
les moyens de prévention soient mis en place dans un 
délai raisonnable

Date du suivi Inscrire la date d’un éventuel suivi pour vérifier et valider 
l’efficacité des moyens de prévention

SUIVI DE L’ÉVÉNEMENT ACCIDENTEL

Genre d’accident Inscrire la sorte de contact subi (ex. : chute, coincé, frappé par…
)

Mode de transmission Inscrire l’agent causal (ex.: plate-forme de quai, porte, marchepied)

Sorte de lésion Inscrire la nature de la lésion (ex. : coupure, entorse, fracture)

Siège de la lésion: Inscrire la partie du corps de la victime qui a été atteinte par 
la lésion professionnelle (ex. : pouce gauche, tête)

Date du début de l’absence Inscrire la date où l’absence débute (ex. : l’accident : 
année-mois-jour, l’absence débute le année-mois-jour) 

Date prévue de retour Inscrivez la date de retour au travail prévue par le médecin 
du travailleur accidenté

Date réelle de retour Inscrivez la date réelle de retour du travailleur accidenté

Nombre de jours d’absence Inscrivez le nombre total de jours d’absence incluant 
les samedis, les dimanches et les jours fériés (ex. :absence : 
année-mois-jour, retour réel : année-mois-jour = 13 jours 
excluant la journée de retour)

Coût de l’accident Inscrire les coûts totaux de l’accident incluant les coûts directs
(ex. : salaire de remplacement, entrainement d’un remplaçant) 
et les coûts indirects (ex. : supervision supplémentaire, temps 
de gestion du dossier)

Nature des premiers secours Inscrire la nature des premiers secours et des premiers soins 
et des premiers soins : administrés par le secouriste (ex. : désinfection avec peroxyde 

et application d’un diachylon)

Nom et fonction du secouriste Inscrire le nom et la fonction du secouriste qui est intervenu

Signature de la personne Faire signer la personne secourue
secourue 

N.B. La forme masculine utilisée dans ce texte désigne également les femmes et les hommes.
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Annexe V : 
Questionnaire aux travailleurs

LA PRÉVENTION LORS 
DES TÂCHES DE DÉMÉNAGEMENT

QUESTIONNAIRE POUR LES TRAVAILLEURS

Via Prévention

6455, boul. Jean-Talon Est, bureau 301
Montréal (Québec) H1S 1E8
Téléphone : (514) 955-0454 ou 1-800-361-8906
Télécopieur : (514) 955-0449
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INDIVIDU

1. Avez-vous déjà eu un accident de travail ?

Oui 

Non  (passer à la question 4)

2. Avez-vous déjà ressenti des douleurs engendrées par 
des activités de travail ?

Oui 

Non  (passer à la question 4)

3. Dans la figure suivante, localiser les parties blessées ou affectées 
par une douleur lors d’un accident de travail.

4. Avez-vous reçu une formation sur: 

L’utilisation d’autres équipements de manutention ?

Oui 

Non 

La manutention manuelle ?

Oui 

Non 
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5. Combien d'années d'expérience comptez-vous comme déménageur ?

moins d'un an 

1 à 5 ans 

5 à 10 ans 

10 à 20 ans 

plus de 20 ans 

6. Combien d'années d'ancienneté comptez-vous dans l'entreprise ?

moins d'un an 

1 à 5 ans 

5 à 10 ans 

10 à 20 ans 

plus de 20 ans 

7. Êtes-vous:

chauffeur-déménageur 

aide-déménageur 

8. Votre statut d'emploi est:

temps plein 

temps partiel 

occasionnel 

TÂCHES
Emballage des objets

9. Lors de l'emballage des objets, quels sont les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

10. Quelles sont les causes des blessures lors de l'emballage des objets ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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11. Selon vous, quels sont les moyens qui pourraient être mis en place pour
prévenir les blessures lors de l'emballage des objets ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Manutention des objets

12. La manutention des objets suivants vous a-t-elle déjà causé des blessures ?

Oui Non

Réfrigérateur  

Congélateur  

Laveuse  

Cuisinière  

Sécheuse  

Lave-vaisselle  

Table  

Classeur  

Bibliothèque  

Bureau  

Boîte de livres  

Boîte de vaisselle  

Boîte de linge  

Boîte d'outils  

autres, préciser:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

13. Selon vous, quelles sont les causes liées à cet accident ou à cette douleur ?

une charge trop lourde 

une charge trop grande 

une charge trop éloignée de vous 

une charge trop haute 

une charge trop basse 

un équipement de manutention éloigné de votre poste de travail 
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aucun équipement de manutention disponible 

équipement de manutention inadéquat 

autres, spécifier:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

14. Lors de la manutention manuelle, quelles étapes présentent la plus grande
probabilité d'accidents, lorsque vous :

levez une charge 

transportez une charge 

maintenez une charge dans vos mains 

déposez une charge 

glissez une charge 

aucune 

autres, spécifier:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

15. Expliquer pourquoi ces étapes de manutention manuelle présentent plus
de risques.

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

16. Qu'est-ce qui pourrait être fait pour faciliter la manutention manuelle ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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Chargement des véhicules

17. Lors du chargement (entrée dans le véhicule) du véhicule, quels sont 
les risques de blessures ?

Équipements :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Véhicule :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Marchandises :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

18. Quelles sont les causes de ces blessures ?

Équipements :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Véhicule :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Marchandises :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

19.Quels sont les moyens qui pourraient être mis en place pour prévenir 
les blessures lors du chargement du véhicule ?

Équipements :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Véhicule :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Marchandises :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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Déchargement des véhicules

20. Lors du déchargement (sortie du camion) du véhicule, quels sont 
les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

21. Quelles sont les causes de ces blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

22. Quels sont les moyens qui pourraient être mis en place pour prévenir 
les blessures lors du déchargement du véhicule ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Déballage des objets

23. Lors du déballage des objets, quels sont les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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24. Quelles sont les causes des blessures occasionnées lors du déballage ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

25. Quels sont les moyens qui pourraient être mis en place pour prévenir 
les blessures lors du déballage des objets ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Déplacement des objets à l’entrepôt

26. Lors du déplacement des objets à l'entrepôt,  quels sont les risques 
de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

27. Quelles sont les causes de ces blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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28. Quels sont les moyens qui pourraient être mis en place pour prévenir 
les blessures survenues lors du déplacement des objets à l'entrepôt ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

ÉQUIPEMENTS

29. Cocher les équipements utilisés pour manutentionner les objets suivants

Équipements À la main Courroie Diable Chariot Convoyeur Autres 
utilisés à 4 roues spécifier

Réfrigérateur

Congélateur

Laveuse

Cuisinière

Sécheuse

Lave-vaisselle

Table

Classeur

Bibliothèque

Bureau

Boîte de livres

Boîte de vaisselle

Boîte de linge

Boîte d'outils

30. Lors de l'utilisation de ces équipements, quels sont les risques 
de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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31. Quelles sont les causes des risques de blessures engendrées lors 
de l'utilisation de ces équipements ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

32. Qu'est-ce qui pourrait être fait afin d'améliorer l'équipement 
de manutention utilisé ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

33. La courroie de manutention peut-elle être ajustée ?

Oui 

Non 

Si oui, l'ajustement est-il suffisant ?

Oui 

Non 

Si non, quelles mesures devrait-on prendre afin de pouvoir l'ajuster suffisamment ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

34. Ces équipements sont-ils adéquats pour le travail que vous devez faire ?

Oui 

Non 

Si non, expliquez pourquoi:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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35. Auriez-vous besoin d'équipements supplémentaires lors 
de la manutention ?

Non 

Oui 

Si oui, lesquels :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Comment pourraient-ils contribuer à réduire les risques de blessures liés à la manutention ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

36. Quels équipements de protection individuels utilisez-vous lors 
des déménagements ?

Oui Non

coussins d'épaules  

bottes de sécurité  

gants  

autres, préciser :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

37. Ces équipements de protection individuels vous protègent-ils ?

Oui 

Non 

Si non, pourquoi :

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Que proposeriez-vous pour les rendre plus sécuritaires ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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ORGANISATION DU TRAVAIL

38. Comment devrait-on organiser la manutention à l'entrepôt afin d'éliminer
les dangers de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

39. Comment devrait-on organiser la manutention chez les clients afin 
d'éliminer les dangers de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

40. Comment devrait-on organiser le travail afin d'éliminer les dangers 
de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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ENVIRONNEMENT

41. Quels sont les lieux présentant des dangers de blessures lors de la manu-
tention chez les clients ?

Oui Non

Entrée de la cour  

Dangers rencontrés:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Entrée de la porte  

Dangers rencontrés:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Escalier extérieur  

Dangers rencontrés:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Escalier intérieur  

Dangers rencontrés:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Autres lieux présentant des dangers et spécifier les dangers rencontrés:

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

42. D'après vous, quelles informations sont importantes à demander et 
quelles questions sont importantes à poser aux clients avant d'effectuer 
la manutention ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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43. D'après vous, quels sont les éléments importants à vérifier avant 
d'effectuer la manutention chez le client ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

44. Qu'est-ce qui pourrait être fait pour minimiser les dangers rencontrés 
chez les clients ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

45. Selon vous, quelle période de la journée comporte le plus de danger 
de blessures ? 

a. Au début de la journée 

b. Au milieu de la journée 

c. À la fin de la journée 

Pourquoi cette période de la journée est-elle plus dangereuse ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Quelles solutions pourraient être mises en place pour réduire les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

46. Selon vous, quelle période de la semaine comporte le plus de danger 
de blessures ?

a. Au début de la semaine 

b. Au milieu de la semaine 

c. À la fin de la semaine 

Pourquoi cette période de la semaine est-elle plus dangereuse ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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Quelles solutions pourraient être mises en place pour réduire les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

47. Selon vous, quelle période de l'année comporte le plus de danger 
de blessures ?

a. Le printemps 

b. L'été 

c. L'automne 

d. L'hiver 

Pourquoi cette période de l'année est-elle plus dangereuse ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Quelles solutions pourraient être mises en place pour réduire les risques de blessures ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

CONCLUSION

48. Avez-vous des recommandations à formuler afin d'améliorer la prévention
des accidents du travail lors des déménagements ?

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________
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Annexe VI : 
Questionnaire sur les activités 
de prévention
Existe-t-il dans l’établissement... Oui Non

Un comité de santé et de sécurité paritaire ?  

Une politique en santé et en sécurité du travail ?  

Un service de santé ?  

Un système d’enquête et d’analyse d’accidents ?  

Un système de vérification de prévention ?  

Un système d’entretien préventif ?  

Des programmes de formation 
(SIMDUT, TMD, manutention manuelle, etc.) ?  

Un programme de prévention des incendies ?  

Un programme de formation en secourisme ?  

D’autres mesures de prévention ?  

Si oui, s.v.p. énumérez-les : 

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

__________________________________________________________________________________

Pour chaque activité, annexez une synthèse descriptive et préciser son applicabilité dans le lieu
de travail.
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Annexe VII : 
Évaluation de la personne
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

CARACTÉRISTIQUES âge : ______________________
PHYSIQUES DE LA PERSONNE sexe : ______________________

taille : _____________________
poids : _____________________

Antécédent de blessures :

au dos 

aux épaules 

autres (préciser) ____________
___________________________

Limitation fonctionnelle 
en rapport avec:

le soulèvement de charge 

préciser le poids ____________
___________________________

la posture debout 

la marche 

les postures statiques 

autres (préciser) ____________
___________________________

FORMATION ET EXPÉRIENCE Formation de base 
à la manutention :

manutention manuelle 
de charge 

les bonnes postures lors 
du soulèvement de charge 

conduite préventive 
des chariots élévateurs 

transpalettes et autres 
appareils de manutention 

- autres formations relatives 
à la manutention 
(préciser) __________________
___________________________

- formation sur les maux 
de dos 

- expérience dans cette tâche 
(nb d’années _______________

- formation spécifique à son 
poste de travail 

- période d’entraînement 
à cette tâche 
(préciser nombre de jours)
___________________________
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Annexe VIII : 
Évaluation des tâches et des activités
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

LES TYPES DE CHARGES le poids de la charge est inconnu
À MANUTENTIONNER ou variable d’un colis à l’autre 

le poids de la charge est 
supérieur à 30 kg 

les charges les plus lourdes 
sont prises à partir du sol 

les charges sont de largeur, 
de profondeur et 
de configuration très variables

les charges ont une largeur 
dépassant 46 cm et une 
profondeur supérieure à 51 cm 

les charges à manutentionner 
sont instables 

LES POSTURES UTILISÉES

les charges n’offrent pas 
de prise adéquate 

les charges présentent des arêtes 
vives ou des côtés tranchants 

lors de la manutention, 
les mouvements suivants 
sont constatés :

penché en torsion 

flexion latérale 

extension 

combinaison de ces mouvements

la hauteur du plan de travail est :

non adaptée à la personne 

variable d’une charge à l’autre 

la zone d’atteinte des charges est :

non adaptée à la personne
(trop éloignée) 

variable d’une charge à l’autre 

l’organisation matérielle 
de l’espace est :

non adaptée à la personne 

espace trop restreint 

oblige à des mouvements et 
des déplacements inutiles 
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VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 
CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 

OU PRÉCISIONS

LA CADENCE DE TRAVAIL nombre de soulèvements 
à la minute :

de charge de moins de 10 kg _______

de charge entre 10 et 20 kg ________

de charge entre 20 et 30 kg ________

de charge de plus de 30 kg _________

nombre d’heures de travail 
consacrées à la manutention 
manuelle dans son poste 
de travail ________________________
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Annexe IX : 
Évaluation des équipements
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

LE CHOIX DE L’ÉQUIPEMENT l’équipement utilisé présent-t-il :

DE MANUTENTION un problème de stabilité lors 
APPROPRIÉ du dépôt d’une charge ou de 

la prise de la charge ou lors 
du déplacement 

l’obligation de fournir un effort 
important pour le manoeuvrer 

des possibilités d’ajustement en 
fonction de la taille de l’utilisateur 

l’espace de manoeuvre entrave 
l’utilisation de l’équipement 

l’équipement n’est pas approprié 
à la charge transportée 

l’équipement n’est pas conçu pour 
stabiliser la charge latéralement 

l’équipement est conçu pour tirer 
et non  pour pousser 

les commentaires des utilisateurs 
sont pris en compte dans le choix 
des équipements 

LA QUANTITÉ ET les différents équipements 
LA DISPONIBILITÉ de manutention sont en nombre

suffisant 

les équipements sont rangés près 
des lieux de leur utilisation 

l’accès aux équipements est facile 

L’INSPECTION inspection régulière 
ET L’ENTRETIEN PRÉVENTIF des équipements selon 
DE L’ÉQUIPEMENT les recommandations du fabricant 

programme d’entretien préventif 
en fonction des recommandations 
du fabricant et de l’expérience 
de l’entreprise 

consignes d’inspection 
des équipements avant utilisation 

procédures de mise hors service 
des équipements défectueux 
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Annexe X : 
Évaluation de l’environnement
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

L’AMBIANCE THERMIQUE

Ambiance chaude cadence de travail élevée 

poids de la charge élevé 

difficulté à saisir la charge et 
à la stabiliser 

- transpiration abondante 
du travailleur 

- alternance travail et repos 

Ambiance froide Les vêtements présentent-ils 
une nuisance :

à la vision 

à la préhension des charges 

aux mouvements du corps 

les surfaces de travail 
deviennent-elles plus glissantes 
lors des périodes froides 

LA QUALITÉ DE L’AIR présence de chariots élévateurs 
à moteur à combustion interne 

- particules ou poussières 
soulevées par un courant d’air 

- ventilation adéquate dans 
les aires d’entreposage 
des marchandises dangereuses 

L’ÉCLAIRAGE

Niveau d’éclairage installation d’éclairage 
insuffisante 

lampes grillées ou manquantes 

absence de nettoyage 
des appareils d’éclairage 

autres anomalies 

Éblouissement par des sources d’éclairage 
artificiel 

par des surfaces brillantes 

par le soleil à certaines heures 

par le passage d’une zone 
faiblement éclairée 
à une très éclairée 
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VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 
CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 

OU PRÉCISIONS

LES SURFACES

État du sol sol devenu glissant du fait 
de la présence :

d’eau 

de glace ou de givre 

de matières grasses 

d’éléments roulants 
(billes, grenailles) 

nature du revêtement 
(préciser) ________________________

sol défectueux 
(trou, affaissement, etc.) 

nature des semelles utilisées 
par les travailleurs 
(préciser) ________________________

Inclinaison du sol nombre de rampes et d’escaliers 
à utiliser dans le déplacement :

rampe __________________________
escalier _________________________

inclinaison de la rampe

<10 degrés 

>10 degrés 

inclinaison de l’escalier

<40 degrés 

>40 degrés 

L’ESPACE POUR SAISIR 
ET DÉPLACER DES OBJETS

Hauteur du plan de travail hauteur de prise de la charge

- au sol 

- entre les genoux et les épaules 

- plus haut que les épaules 

- hauteur de dépôt de la charge:

- au sol 

- entre les genoux et les épaules 

- plus haut que les épaules 

- hauteur de la prise et du dépôt 
de la charge variable 

Zones d’atteinte la personne doit incliner le tronc 
vers l’avant pour saisir ou 
déposer les objets 

- la personne doit incliner le tronc 
latéralement pour saisir ou 
déposer les objets 
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VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 
CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 

OU PRÉCISIONS

la personne doit effectuer 
des mouvements de torsion 
pour saisir ou déposer les objets 

Aménagement espace au sol insuffisant 
de l’espace de travail pour déplacer les pieds 

- les objets à manutentionner 
sont disposés à l’extérieur 
de la zone de préhension 

- changement brusque de direction 
des objets à manutentionner 

- la prise et le dépôt des objets 
ne se font pas du côté de la main 
dominante 
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Annexe XI : 
Évaluation du temps et du moment
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

AMPLITUDE DE TRAVAIL L’amplitude du travail est 
supérieure à
10 heures 

- occasionnellement 

- régulièrement 

Quart de travail 

- de jour 

- de nuit 

- en alternance dans 
la même semaine 

Période de repos entre deux postes
de travail : 

- <10 heures 

- >10 heures 

CONTRAINTE DE TEMPS Les commandes, les livraisons 
ou les ramassages de dernière 
minute arrivent :

- régulièrement 

- occasionnellement 

- le temps alloué pour l’exécution 
des tâches de manutention n’est 
pas contrôlé et corrigé en cours 
de processus 

- les exigences des clients pour 
la livraison des marchandises 
entrent en conflit avec les heures 
de pointe 
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Annexe XII : 
Évaluation de l’organisation du travail
VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 

CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 
OU PRÉCISIONS

GESTION DES RESSOURCES absence de politique de sélection 
HUMAINES du personnel 

- absence de programme 
de formation et d’intégration 
des employés 

- rémunération :

- taux horaire 

- au kilométrage 

- à forfait 

- autres (préciser) __________________

- absence de description de tâches 

- absence d’analyse de postes 
de travail 

- absence d’évaluation des besoins 
en ressources humaines 

STRUCTURE DE LA GESTION absence de comité 
DE LA SANTÉ ET de santé/sécurité 
DE LA SÉCURITÉ absence de sous-comité ad hoc 

pour des problèmes 
de santé/sécurité 

- absence de programme 
de prévention 

- aucun représentant à 
la prévention 

- absence de gestion de la partie 
économique de la santé/sécurité 

- gestion des accidents du travail :

- absence de registre d’accidents 

- absence de statistiques 
d’accidents 

- aucun suivi des personnes 
accidentées 
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VARIABLES À OBSERVER OBSERVATIONS ET MESURES, 
CONTRAINTES SOULEVÉES COMMENTAIRES 

OU PRÉCISIONS

POLITIQUES ET RÈGLEMENTS absence de politique 
EN MATIÈRE DE SANTÉ d’engagement de la direction 
ET DE SÉCURITÉ en prévention des accidents 

- absence de budget consacré 
à la santé/sécurité 

- règles de sécurité

- absence de procédures 
sécuritaires 

- absence de procédures 
concernant les équipements 
de protection 

- absence de suivi et de mise 
en place des règles de sécurité 
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Annexe XIII : 
Analyse et synthèse des données

Grille d’analyse

Situation : 1 2 3 4
Au moment Normale Différence Cause

de l’accident ou souhaitable entre 1 et 2
Normale   Souhaitable

Individu

Tâche

Équipement

Moment

Lieu

Organisation

1. Décrire la situation existante lors de l’accident.

2. Identifier la situation.

3. Identifier la différence entre la situation au moment de l’accident et la situation normale
ou souhaitable.

4. Déterminer la ou les cause(s) de cette différence.
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